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S.O.S. D'ATHENES AUX ALLIES 


LES GUERILLAS 
redoublent sur 
trois frontières 


Mieux qu'une Jẹ chef de la mission an- 


visite officielle... 


M. Bidault, inaugurant le| 
Salon de l'Aviation, est 
resté ce matin plus de dsl 
heures au Grand -~ Palais. 


—— yi 


Malgré la grè 


xe de. 


PARIS NE SERA PAS 
PRIVE DE PAIN 


A grève des ouvriers meuniers ne privera pas de pain la popu- 
k lation de Paris et de la banlieue; 

prises — affirme un communiqué du ministère du Ravitaille- 
ment — pour que soit assuré l'approvisionnement en farine de la 


région parisienne. 

délicate mais p 
déclare-t-on au | 
tition des fa- 


groupement 


“Les deux moulins en grève — les 
Moulins de Corbeil et les Grands 


Moulins de Paris — représentent une 
production quotidienne de 9.000 quin- 
taux pour un besoin de 14.000 quin- 
taux. Si la grève continuait longtemps 
e. il y aurait lieu de s'inquiét 
ia direction du Grou 
épartion a donné, t 
res aux 
pour 


à Pa 


S 


Ouvriers 


UNE GOELETTE 


glaise envisage de deman- 


meuniers 


toutes les mesures ont été 


française a disparu 


HALIFA: 
lette franç 


de Terre. 


ains, la police 


echerchée par les 


novembre, — La goé- 


LE PLAN DE 
DÉTRESSE 
de l'électricité 
est lui-même 
en panne 


"AFFAIRE des coupures de 
L courant tourne à l'histoire 

de fous : on sait que le 
nouveau plan doit être mis en 
application lundi et que, natu- 
rellement, il va apporter une 
certaine perturbation dans l'ac- 
tivité nationale. Oron atten- 
dait pour ce matin vendredi 
la publication de la délimitation 
des zones et des heures de cou- 
pures. 


Un délal de quarante-huit heures 
ne paraissait pas long pour se 
repérer sur le plan des zones i 


Or, le plan ne sera divulgué que ce 
soir ou demain : il n'a pas encore 
recu l'approbation de la Direction de 
l'électricité! On sait qu'hier, une 
conférence a réuni les techniciens 
et les représentants des usagers : 
industriels, électro métallurgie. ete. 


der des renforts 
| à Londres 


ATHENES, 15 novembre. 
I E gouvernement grec a informé les Alliés, hier 


l'Angleterre, si le règlement du problè- 


me allemand nous donne satisfaction 


M. Harold King vient d'interviewer M. Maurice 
Thorez au nom du Daily Mail. Le leader communiste lui 
a déclar£ notamment : 

— NOUS SOMMES PRETS A SIGNER UNE AL- 
LIANCE AVEC L'ANGLETERRE SI LE REGLEMENT 
DU PROBLEME ALLEMAND NOUS DONNE SATIS- 
FACTION SUFFISANTE. NOUS EXIGEONS SECU- 
RITE ET REPARATIONS. 


> Nous avons la même reconnaissance envers tous nos alliés et 
nous refusons de choisir entre eux. Nous critiquons l'attitude de la 
nde-Bretagne, car reconstruire 
l'Allemagne, 
vouloir le faire 
AI! velle domination alle 


s amis soviétiques disent : con 
Nous di- 


soir, que les combats en Macédoine « PREN- blement ra la nn 


NENT NETTEMENT LE CARACTERE D'UNE | “ches remnctions 
GUERRE NON DECLAREE DIRIGEE CONTRE Dan 
LA GRECE. » 

La déclaration de M. Tsaldaris vient à la suite du 
tragique incendie du village de Skra et du massacre de 
ses habitants par une bande armée. 

Cette attaque et d’autres semblables feraient par- 
tie d’une offensive de grande envergure qui viserait à 
descendre le long des rives du Vardar jusqu’à Salonique. 


5, les entreprises où le person 


pr 
nt à l'usine ou au bureau. 
n'y a pas de courant. 


Le «secret des augures» 


1 MILLION ET DE 


de cuir-et de 


comme elle semble 
signifie une nou: 
de. 


Le tremblement de terre 


s et privés ch 


tissus 


1200 morts et 
plus de 1.000 blessés 


du : « Systèm 
la Ruhr et 


dres afin d'exposer les mesures p 


Pour le reste du ‘plan 


pour la réorganisation de ‘armee | NEW-YORK, novembre. — D'après secret des augures l'Allemagne, 
lers bilana, le nombre dss 3 désarmement effectit de l'Allema 
ux affirment cepen- e, tremblement et estclalisée dans ce genre| union economique entre la France ei 
dant que devant les récents cas de | s'élève à ane ont réussi à pénétrer dans| la Sarre » 
fléchissement du moral des troupes blessés à plus de sine de la société des Mégisseries et t M. Maurice Thorez 
ee ee eue re usine de Ta societé der Mériserien t| Et M. Mau 
raient l'intention de demander au ts qui travaillaient dans | rindemnisation des o Tannerk adre). Ils ont] < Nous ne sommes pas oppo 
gouvernement britannique l'envoi de t été enseve nts oupures m de peaux de! développement de certaines industrie: 
Rouvelles troupes en Grèce, e t Nes s PS ut. PONR ee den 
ases le de pas des enfants, Nous savons que nous 
é ee ne pouvons pas réduire l'Allemagne à 
Mesures de clémence — — ; d'Alupagne à 


ade 


différents 


mesures de clém re possible. Le 
qu'il envisageait 

Le président du Conseil grec a rap. 
porté les événements dramatiques de 


que de ne plus nous € 


Skra puis le chef d'état-major, le gé- | bon de la Kuhr. 


néral Spiliotopoulos. présenta cer- 

tains documents confidentiels sur l'a 
des bandes de partisans et 

ifs supposés qu'elles poursu 


Tsaidai 
opposition si 


EFFET. 
MILITA; 
D'UNE CRISE 


a trouvé le rôle de sa vie : 
Présidente de BUENOS-AIRES, novembre. 


ans du gouvernement, déposé | 
ie motion demandant la cons 


me ROOSEVELT a quitté la Maison-Blanche. 

La maréchale Tchang Kaï Chek | 

dans l'ombre de son mari. Il pl 
au monde qu'une présidente qui soit une vedette de | 
l'actualité politique. La senora Evita Duarte de | 
Peron, comme disent galamment les Argentins, qui 
ne donnent leur nom à leur femme qu'avec la par- 
ticule nobiliaire. 

Présidente-vedette, Evita Duarte est la première 
vedette du cinéma et de la radio qui soit devenue 
présidente. 

Elle est jolie. Elle est charmante. Elle porte à 
merveille les fourrures et les bijoux. Aux yeux de| 105 
millions de femmes du Nouveau-Mon 
la réalité des contes de fées, étant p 00.000 dollars 
maine du rêve cinématographique aux réalités dorées sans quitter la féerie. À Hollywood, toutes 
D Once a ets es rantes rêvent au destin de la bergère devenue présidente. A Buenos-Aires, toutes les petites voix de la 
Si ane rare de l'entrée en Grec | radio songent à un colonel... 


300.000 
AMERICAINS 
visiteront la France 


Salonique coupée 


d’Athènes 


> . 
la République 

téléphoi op e N 
Mais sa voix harmonieuse, 
qui a charmé les gauchos, 
calmera-t-elle les revendications 
des Argentins mécontents ? 


mmunications 


l'année prochaine 


Vernementale s 
11 soldats. Un officier et 15 soldats 
ont eté blessés. 

Le général Dragoumis, ministre de | 
la Guerre, a déclaré qu'il vo, 


t venus en Ei 


ANS) 


[LE CHEVAL FRANÇAIS | 

g vonas Ġo pays vi ans, 4a femme la plus enviée du continent était inconnue. Elle n'avait pas 24 ans et tenait de 5 x 

er or rer ASP a radio pour dix dollars par semaine. Un matin, au lendemain d'un gala où les artistes avaient | Dornot, qui court à 

général Ramirez. président provisoire de la République, elle demanda par plaisanterie Je général | Im h li 

d , Yan Kelevitch, passait par là. Il écouta avec stupeur la jeune fille téléphonant . " 
Pour s'assurer du numero ct revint avec un contrat et Tasurance d'avoir tait] | VanChester diman 

|che, est gardé jour 

et nuit par la police 


LONDRES, 15 novembre, — A la 


L'attaque sur Skra 


communiqué officiel, publié hie 
r, donne les détails suivants su 
faaue des guerilleros contre le vi! 
e grec de Skra. 


(Suite en page 3.) 


u 


Le protocole implacable 
Les films d'Evita Du 


ndit 


a frontière pour r 
rôles d'imagination. Dans ces 


réapprovisionne- 


leur 


D'autre part, ce matin, une délé- 
gation a été reçue par M. Luizet, pré 
fet de police. 

L'entrevue avait pour but de veiller 
que la grève n'aflecte en rien le 
itaillement en farine de la capitale | 


Verlomme, préfet de ia 


de leur comptabilité en vue du 
cul des marges de mouture 
D'autre part. une délégation des 

stes est reçue, cet après-midi. | 
ä la préfecture de Versailles. 


UNE NAISSANCE 
EN PLEINE RUE | 


g 


médecin, qui a pris soin de la mère 
l'enfant. 


lieu sur le Wotioir de <uoitauva du 
de 
etde 


GAUMONT 
Semaine : 14 h. 30 et 20 h. 
Sam., Dim., Lundi ot Fêtes, 


HORAIK 


15. 
perman. 


suite d'informations au sujet d'at 


Prochain article : 


LE GÉNÉRAL PERON 


déclare à “Paris-presse” 
= 


de parler d'amour sur les écrans de- 
ant des milliers de spectateurs à un 
nonsieur qui n'était pas le Président. 


vedette des ac- 
s. Sa voix conti- 
les ondes à enchanter des EE 


nue sur 


e fiancée si 
les scénaristes des ondes 


millions d'auditeurs. Mais c'est pour| 
soutenir dans des improvisations en- 
flammées la politique de son mari.| 


(Suite en page 2.) 


gueur d'ondes étaient devenues des 
vdèles de vertu, des femmes d'un 


PID&EON On demande des candidats électeurs 


Vedette ; ; 
se “AU Conseil de la République 


pour quatre jours, Yan Kelevitch | 


profita de ce que la star avait couru ia ne fait pas la queue r . criptions des communes 
ET Les représentants des partis vont “men wy a pas 
ses bagages du Le Un geste spon- ee es de la . a l Ili it ` d . il I ` Epee 

| nEn ds, polia Duarte avait débute | Fe bare, instans dana JUSGUA les solliciter à domicile: sssr 
au un angle de l'immens telles qu 


salle des Prévots à l'abri d'un simple paravent est vide 
de ses clients électeurs et il y fait un froid glacial. 
Un chef de service et ses deux employés, emmitouffiés 
| dans leurs manteaux, se mortondent devant leurs ta- 


exemple. 
1l y a pénurie de candidats et ce n'est pas une min- 
ce affaire pour chaque parti que d'en trouver. 
Ainsi a-t-on organisé la chasse aux aspirants dé 
légués et les re: s des partis vont jusqu'à 


+ DES SEANCES 


REX ésent dix listes seulement ont été dépo: les solliciter à 

actes du M.R-P., pour dix des onze On deman: 1I suffit pour cela d'ètre, 
in 13h45, 16h.25, 19 aaia 'rondissement. soit conseiller municipal dang le canton soit d'y ètre 
manche, permanent depuis 


Dane ox- mairisa de Banlieue où sant regusa-len Ina- électeur ou domicilié depuis eing ana au moins, 


Interviewé par le “Daily Mail” 


M. THOREZ 
DECLARE 


e [ln est pas question d’un 
gouvernement de parti ; 


© Nous sommes prêts à signer une alliance avec 


Les socialistes 
divisés 
veulent gagner 
du temps 


Au Palais-Bourbon, 
les couloirs sont tou- 
jours “quadripartis” 


Par Georges GARREAU 
OFFRE 


L RES, 


cialiste de 


faite hier par le 
au parti 


collaborer à 


un gouvernement de Front Popu- 


laire à direction communiste n'a 


provoqué aucun remous dans les 
vuloirs du Palais-Bourbon. 


pouvoir 
s d'une large 
blement des Gau 


Toujours « l'unité » 


tes pour établir des 


le jeu de cache-cache conti- 
et l'offre spectaculaire du parti 
au parti socialiste ne 

1 véritable problème 


et de lecture 


EN VENTE PARTOUT 


“ PARIS-PRESSE 


L'OUVRIER AN GL AIS Du 18 au 25 novembre 


ne veut plus travaille 


parce qu'il est las de produire 
seulement pour exporter |D 


1 m. 20, 32 kilos 


LE PETIT 
HOMME 
sera pilote 
aviateur 


CLEVELAND, 15 novembre. — Lors- 
que Chuckie Stein, haut de 120 centi- 
mètres et pesant 32 kilos, veut quelque 
chose, 11 le veut bien. 1 

I s'est mis cetie fois dans la tête 
de piloter un avion. 

Et les mécaniciens d'Atlantic City, 
dans le-New Jersey, lui ont construit 
une installation qui lui permettra de 
réaliser ses désirs, 

Le siège a été spécialement amé- 
nagé et les commandes du gouvernail 
allongées s'adaptent comme des patins 
à roulettes aux pieds de Stein. 

Un inspecteur de l'aviation civile a 
donné son approbation à cette ingé- 
nieuse installation, — (LN.S.) 


La « Chaîne du Bonheur » 
de Radio-Lausanne 


LAUSANNE, 15 novembre — Rodio 
Lousonne a loncé la « Chaine du 
bonheur » Choque semaine, deux 
rodios-reporters, Jack Rollon et Bord- | 
monn, rendent visite à x des ou- | 


diteurs qui, la semaine présédente, ont 
réclisé la meilleure oction de secours 
ou bénéfice d'autrui et qui pronosent 
le thème de la semaine suivante. 
Hier, des écolières ont suggéré que 
chaque classe d'écoliers suisses envoie 
un colis et une lettre de sympathie oux 
élèves des écoles sinistrées de Fronce. 


tà 


Ay 


diz-huit ons 
soua le rè- 
de Charies ler d'Angi 
terre — misg Honor Harris 
&e Lanrest 3 cognu le colo- 
nel de Parmi 


qu'ils le 
comté 


Le" gré 
viens,” Un affreus, accident 
de chasse Fa privée de 

aeo jambes 1 elle a 


viteurs 


H 
gent ; ia, éclate entre 
de rol et le Parlement, Honor 

eus ona. Et ica ha 


Fowey 
billy a 


nabiliy où Honor à frovré 
rejuoe près des siens, Ri- 
chord Gren 


Gest de Poimer, pea 
fiis Dick Gren 
hard détes 
son père. 


Le Géné 
PAR DAPHNÉ 


E 
(| Tywardreath par fa noblesse du 
pays. Mon beau-frère présidait 
et tous résolurent de 


d'hommes, d'armes et de munitions 


nt de pousser plus 
sœur Mary allait de l'un à l'autre avec un petit 
sourire triste, distribuait des gâteaux, fruits et 
pâtés pour la route. John fut accablé de lon- 
gues instructions dont, j'en é 

moitié, Puis nous les vimes partir dans 
le parc, petite troupe pathétique, pleins de cou- 
rage et d'ignorance. 
mousqueis comme des fourches à fourrage, met- 


N A 


LONDRES, … novembre. 
J E suis allée, comme tout 


le monde, à la fameuse 

exposition : « Britain can 
make it », « l'Angleterre peut 
le faire ». Une heure avant 
l'ouverture, dix mille person- 
nes attendaient dehors, sous la 
pluie. 

Ouverte pour quelques se- 
maines, l'exposition va être in- 
définiment prolongée à cause 
de l'intérêt extraordinaire mon- 
tré par le public, intérêt qui 
a étonné les organisateurs eux- 
mêmes. 


Nul ne s'attendait à ce que vingt 
mille personnes fissent la queue 
tous les jours, et par n'importe quel 
temps. pour voir l'équivalent de la 
section décorative d'un Salon d'Au- 
tomne_ À part, en effet, quelques réa- 
lisations originales dans la « section 
de l'avenir » et les utilisations inté- 
ressantes des nouveaux plastiques, fl 
n'y a rien à Kensington qu'un Pari- 
sien ne puise voir, en faisant un 
tour dans deux grands magasins. 


Une machine à coudre 


Une des raisons de ce succès, c'est 
évidemment qu'il n'y a presque rien 
à voir ici, dans les magasins. 

L'autre, c'est que l'Anglais sait 
qu'il doit exporter ou mourir. Or, 
50 % des articles exposés sont réser- 
vés à l'exportation. 

Vue de cet angle, l'exposition prend 
un tout autre intérêt. Coutellerie, 
vaisselle, tissus sont à vendre.. à 
l'étranger. Ces magnifiques valises 
qui s'ouvrent par le haut comme les 


{ duRoi 
DU MAURIER 


L'ANGLAIS PAROMENAI THIES 


soir-là, un conseil fut tenu à 


réunir autant 


pourraient, pour aider à défendre le 


Cette nouvelle nous jeta dans la plus grande 
consternation et dès le lendemain matin les pré- 
paratifs commen 
sur le domaine et capables de porter les armes 
sa présentèrent à mon beau-frère, 
équipés, et parmi eux les plus jeunes des ser- 

t 
son beau-fils, John Rashleigh of Combe, Oliver 
Sawle de Penrice, le frère du vieux Nick Sawle 
et benucoup d'autres sieurs des environs de 


érent. Tous les hommes vivant 
montés et 
tous les petits valeis, Jonathan et 


de Saint-Austell se réunirent à Mena. 
loin. Ma pauvre 


sûre, il oublie- 


les premiers tenant leurs 


tant leur propre vie beaucoup plus en danger 
que celle de l'ennemi qu'ils viendraient à ren- 


Paris-presse 


ntrer. 
belles étaient à moins de trente miles et 
en dépit des assurances de Richard dé- 


C'était un nouveau 43, Les re- 


ant qu'Essex et son armée se jetaient 


dans le piège, ma loyauté n'allait pas jus- 
qu'à souhaiter qu'ils poursuivissent leur avance. 


Cas derniers jours de juillet furent 


pesamment chauds. La brise soufflait 


sans désemparer du sud-ouest, annonçant la pluie sans l'amener jamais et 
une houle lente roulait ses vagues grises au large des Gribben, A Menabilly, 
nous affections de ne rien changer à notre genre de vie, nous nous forcions 


méme à la gaieté. 
A table, nous nous servions nous- 
mêmes, en l'absence des valets. Nous 
étions toutes tendues, nerveuses, te: 
dant l'oreille au bruit du canon, au 
hennissement d'un cheval. Je nous 
revois autour de la longue table de 
la salle à manger, le portrait de Sa 
Majesté pendu au panneau sombre. 
au-dessus de la cheminée. Je vois en- 
core Nick Sawle se lever à la fin 
d'un triste repas, faire violence à ses 
rhumatismes et l'entendis dire, très 
droit et solennel 
— Il serait bon, en ces temps de 
détresse et de trouble, de mter un 
toast à Sa Majesté. Buvons à la santé 
de notre roi aimé. Que Dieu le pro- 
tège et tous ceux qui ont quitté cette 
maison pour combattre à ses côtés. 
Tout le monde se leva. sauf mol, 
et les regards se portèrent sur son 
portrait — ces yeux mélancoliques, 
cette bouche mince et obstinée. Alice 
msant à Peter, ne retenait pas ses 
es et Mary montrait un visage 
triste et résigné, ses pensées allant à 
Jonathan. Et pourtant aucun de nous. 
re, t le roi, ne songeait à le 
blâmer, à lui reprocher ses souffran- 


ces 
Dieu sait que je n'avais aucune 
sympathie pour les rebelles dont le 
moindre ne songeait 'à garnir son 
propre nid sans se per de ce 
peuple malheureux tout en préten- 
dant vouloir améliorer son sort. Mais 
je ne faisais pas non plus de notre 
rol, la fontaine de toutes les vérités. 
Très raide et très fier, petit d'intei- 
ligence et de taille, il avait su pour- 
tnt, par ses manières, sa dignité et 
ses vertus morales, emplir ses parti- 
sans d'une ardente dévotion qui ve- 
nait plus du cœur que de la raison. 
Ce soir-là, un calme inhabituel ré- 
it dans la longue lerte. Même 
méchante langue de Temperance 
Siwie se taisait. Sa mince figure 
était anxieuse. Les Sparke étalent à 
leur jeu d'échecs et parlaient à voix 
basse. Will, le propagateur de mau- 
vaises nouvelles, poussait ses pièces 
sans beaucoup de cœur. — Les re- 
belles ont-ils franchi la Tamar ? La 
méme obsédait, je crois, tous 
les esprits, et pendant que Mary, 
Alice et Joan travaillaient à leurs 
ue je lisais à demi- 
je me demandais 
ia rivière, à 

J 

quitté la table aussitôt apri 
ju rol, disant qu'il ne pouvait plus 
supporter “gd et qu'il Fyd 
user Jusqu'à Fowey pour avoir des 
EE revint vers neuf heu- 
res, disant que la ville était à peu 
vide, les hommes étant presque 
partis vers le nord pour rejoin- 
l'armée ; ceux qui étaient res- 
tés se tenaient sur le pus de leurs 
es. Le bruit courait que Gren- 
aient été dé- 


née, écrasée, comme sir Francis Bas- 
sett le disait l'autre jour. 

Jobservais le jeune Dick buvant ces 
paroles, l'œil brillant. 

Que diti ? murmur 
poussant le coude. Qu'est 

— John Rashlelgh a entendu dire 
ue le comte d'Essex était entré en 
ornouailles, dis-je à voix basse, sans 
trouver d'opposition notable. Il nous 
faut attendre confirmation. 
paq Men Père a done été tué au com- 

t 

— Non, Dick. Rien n'a été dit à ce 
sujet. Voulez-vous que je poursuive 
la lecture ? 

— Oul, je vous prie. Si vous le vou- 
lez bien. 
ads ezpris donc l'histoire, sans plus 
l'a 


que je me sentais capable de l'imiter. 

Tout pouvait s'être produit au cours 
de ces dernières quarante-huit heures. 
Richard abattu sur la route montant à 
Gunnislake, ses hommes fuyant dans 
toutes les directions, ou fait prison- 
nier et mis en ce moment à la torture 
au château de Launceston pour le con- 
traindre à dévoiler le plan de cam- 
pagne. 

J'avais le grand tort de laisser tou- 
jours libre cours à mon imagination 
je connaissais assez la stratégie de Ri- 
chard pour deviner qu'une retraite 
sur les bancs de la Tamar.était chose 
prévue de lul, à seule fin d'attirer Es- 
sex en Comouailles, mais j'aurais 
voulu entendre parler d'une victoire 
rejetant les rebelles dans le Devon. 

Je dormis mal cette nuit-là. L'igno- 
rance de la vérité est, à mon avis, la 
pire des tortures mentales et il n'est 
pas de remède pour une femme in- 

le d'oublier ses craintes dans 
l'action. Le lendemain fut aussi chaud 
et étouffant que le précédent et en 
descendant prendre le petit déjeuner, 
je me demandai si ma mine était aus- 
si pâle et défaite que celle de mes 
voisins. Toujours pas de nouvelles. 
Tout était étrangement silencieux — 
mème les choucas qui hantaient ha- 
bituellement les arbres du pare et 
semblaient les avoir désertés. Un peu 
avant midi, comme certains d'entre 
nous s'étaient réunis dans la salle à 
manger pour y prendre quelque vian- 
de froide, Mary s'écria souin : 

— Un cavalier traverse le pare et 
vient dans notre direction ! 

Tous se mirent à parler ensemble 
en courant aux fenêtres, et John, la 
lèvre un peu påle, sortit dans la cour 
pour le recevoir. 

Le cavalier s'arrêta sous les fenê- 
tres. Bien que couvert de poussière 
et portant une grande estafilade gur 
sa botte, je reconnus le jeune Joe 
Grenvile 
— J'ai un message pour Mistress 
Harris, dit-il en sautant à terre. Ma 
gorge se serra, mes mains se moull- 
lèrent. Il est mori, pensai-je. C'est 
certain. 


— Mais la bataile ? Où sont les 

atome pedvaient drues eur oi 

pieuvai sur 
ju'encadraient Nick Sawle et Will 
Sparke. 1 lui fallut les bousculer 
pour arriver qu'à moi. 

= Essex sera À Bodmin à la nuit 
tombante, dit-il brièvement. Nous 
avons eu un petit engagement avec 
lord Robartes et sa pr au-des- 
sous de Lostwithiel. Nous mèmes 
sommes en pleine retraite sur Truro, 
où sir Richard a l'intention de lever 
de nouvelles troupes. Je ne suis venu 
que pour apporter ce message à Mis. 
tress Harris. 

— Essex à Bodmin ? Un eri d'alar- 
me général et Temperance Sawle se 
ieia à genoux 

je 


NGLETERRI 


étuis à cigares, cette radio que l'on 
porte en bandoulière et à qui la coure 
roie passée sur l'épaule sert d'anten- 
ne : articles d'exportation 

Il est bien évident que les Etats-Unis 
eux-mêmes ne proposent rien de sem- 


blable à la « machine à coudre de 
l'avenir » Elle ne pèse lus de 
dix kilos, ne tient pas plus de place 


qu'une machine à écrire portative, se 
transporte, fermée, comme une pe- 
tite valise Ouverte, elle ne présente 
pas les traditionnelles courbes 1900, 
qui, prennent toujours la poussière, 
tout le mécanisme est intérieur. Vous 
la vissez à n'im quelle table, 
vous la branchez à une prise de cou- 
rant et vous cousez. 


Un plan quinquennal 


La machine à coudre fait partie du 
« plan ». Car l'Angleterre a son plan 
quinquennal. C'est lui qui devrait 
donner son sens au maintien des res- 
trictions, aux privations, à l'attitude 
réticente du gouvernement devant la 
semaine de quarante heures. 

Ce plan c'est le plein emploi des 
forces du pays pour un programme 
d'exportation. Il s'agit de transfor- 
mer l'ile tout entière en une vaste 
usine supermoderne afin d'arriver 
les premiers sur les routes du com- 
merce international où se hâtent déjà 
les Etats-Unis, et, derrière eux, des 
petites nations (la Suède, la Tchéco- 
siovaquie) et sur lesquelles on re- 
verra peut-être plus tôt que l'on ne 
pensait, l'Allemagne et le Japon. 

Pour réussir. il faut mobiliser les 
meilleurs cerveaux d'un pays qui a 
tenu l'avant-garde des découvertes 
scientifiques pendant la guerre il 
faut moderniser les usines, sans pour. 
tant cesser d'exporter les machines- 
outils qui encombrent déjà les docks : 
11 faut fabriquer les autos, les radins. 
les cameras, les frigidaires les plus 
solides et les plus ingénieux du mon- 
de ; brûler les étapes de la télévision : 
perfectionner le radar et le vendre à 
toutes les marines du monde ; décou- 
vrir de nouvelles iciilines gar- 
der à la marchandise anglaise sa ré- 
putation de qualité et de fini, et, 
pourtant, en inonder le monde. En- 


fin, il faut le plus tôt possible, utl- 
liser l'énergie atomique. 
Absentéisme 


Seulement, pour cela, 11 faut tra- 
yalller, Et l'Anglais ne veut plus tra- 
valik 

On à vu, par l'exemple de l'URSS. 
et de l'Allemagne, ce qu'un peuple 
peut fournir d'efforts et supporter de 
privations. quand on lui promet un 
grand avenir, On a vu ce que l'An- 
glais pouvait faire, quand, seul pour 
soutenir la guerre, I! a tout abandon- 
né et s'est consacré à la production. 

Oui. mais, aujourd'hui. le pays est 
fatigué et il ne voit pas clairement la 
raison des sacrifices qu'on lui de- 
mande 

Le « Sunday Times » a résumé en 
ces termes, les exigences du gouver- 
nement 

« On dit à l'ouvrier : vous produl- 
rez autant que vous pourrez. Ce que 
vous produirez vous n'aurez pas le 
droit de l'acheter. Un important pour- 
centage de votre paye sera versé par 
l'employeur comme impôts. Et c'est 
votre devoir d'économiser. et de confer 
vos économies au gouvernement, com- 
me pendaht la guerre. » 

Jusqu'ici, l'ouvrier s'y refuse. 

Les jeunes démobilisés dépensent 
leurs économies, mais ne cherchent 
pas de travail. Les femmes reviennent 
à la maison et ne répondent pas aux 
offres d'emplol. Mème quand il est à 


l'usine, l'ouvrier ne travaille pas à 


Plein rendement. 


Le problème touche au tragique, ris- 
lyser l'industrie. Dans 
mineurs s'en vont | Ils 
travaillent vingt jours par mois. Les 
fils refusent de descendre et disent : 
« Je ne veux pas souffrir ce qu'a 
souffert mon père ». Jamais l'Angle- 
terre n'a produit si peu de charbon 
Le gouvernement fait ce qu'il peut, 
promet des modernisation: 
d'augmenter les rations d 
sans même consulter les syndicats. 
M. Shinwell, leur ministre, leur écrit 
une lettre touchante, commençant par 
>. adressée à cha- 
que homme, à son domicile personnel. 
supplier de travailler. Les 

Anglais rient et disent : 
quel drôle de type! 


Un gouvernement 
de coalition 


quant de 
les mines, 


«< Mon cher ami... 
pour le 


well, 


A cet état di 
sieurs raisons. 


sellement reconnue: 


jeune fille à un 
avec tout l'argent du monde, je ne 
peux pas avoir de bas nylon Í » 


Battre 


contre l'invasion 
tes les garanties 
garde 

cion : s'agit 


nation 
11 leur faudrait l'éloquence d'un 
Churchill, cette parole incisive, sou-| Nul n° 
riante, intelligente, colorée et donti 


l'appel était universel 

si l'on veut de len- 
faut arrêter la petite 
pluie fine des critiques de la droite 
C'est pourquoi, de plus en plus, des 

toutes 

demandent si la solution 
dans un gouvernement de Coalition. 


Evita PERO 


(Suite du reportage 
de Merry BROMBERGER.) 


La seule femme en Argentine pour 

laquelle le général Peron soit resté 
Peron, 
Parlant au micro, dans des meetings 
ou devant les délégations ouvrières. 
elle ignore systématiquement 
cement qu'il a recu 

— Le colonel Peron. 
ouvriers, vous porte dans son cœur ! 
Luttez pour vos droits ! 


l'autre part, 
thousiasme, il 


Anglais de 


le colonel 


péronisme. Faites. 


triompher la justice sociale 
Elle l'a beaucoup servi 
le charme de « la plus beile des Ar- 
gentines » a conconru à la légende 
du dictateur, Ils forment encore au- 
le couple présidentiel le 
plus pittoresque des cinq continents. 


Sans chemise, 


sans fourrures 


jourd'hui 


A 7 heures du matin. 
dans son cabinet de la Casa Rosada. 
A 9 heures, il s'en va à sa fenêtre 


„choses, À y a plu e 

me des plus univer.| multitude d' 
c'est que les gens] croscopiques 
gagner d fi 


jes autres nations sur les 
marchés internationaux, 
une idée-force qui se compare à lutter 


fravaillistes. l'ouvrier| 
cœur une certaine suspi- 
til de sauver son pays ou 
d'enrichir les riches ? 

Les travaillistes manquent d'une de 
czs grandes voix qui soulèvent unel 


Aujourd’hui, 


se hâte 
mineurs, 


tube de vi 
un mili 


« Ce Shin- ~ 


je? di 


une! 
journaliste. Même 


ce n'est pas 


ble. Malgré tou- 


Depuis 
de découvert: 


les opinions se 
serait pas 


bureau. Son 


c'est la sienne. 


dit-elle aux 


MANCERON NOËL 


40 SAVANTS VENUS DU MONDE 
F° ENTIER VONT CÉLÉBRER A PARIS 


Le cinquantenaire de 


ANS quelqu: 
plus de 40 médecins, chimistes, ou biologistes 
venus di 
retrouver à Paris. 
quantenaire 

Au cours de ce « congrès dei 

nes », des savants illustres, qu'i 

ou e Prix Staline », qu'ils 

Knight, Fleming, Judin 

les problèmes biologiques les pius récents. Et tous, soit 

qu'ils parient en séance publiqui 
pélerinage à Dôle pour y visiter l'humble 

Pasteur naquit, rendront homm; 

boratoire français qui, 

milliers de vies humal 

l'importante découverte de P: 

l'asepsie obtenue par purification di g 

simple. 11 suffit, en effet, de prot: 


u stérile. De mēmi 


chirurgie: 
précautions anti- 


ei 
découvertes inouies en leur 


On annonce la projection 
d'un nouveau film sur Pas- 
teur. Quelle source d'images | 


émouvantes il 
être 1 On y verrait 
mières recherches du savant dans 
d'Ulm, on le suivrait à Chamonix 
passionnée sur la Mer de Glace (Il s'y était, en effet, 
installé avec tout son matériel scientifiqui 
prouver que loin des villes, 
année 1871, la vi 
. Ii met à jour la vaccination qui va 
permettre, en Inoculant | di 
de protéger le patient cont 
oublié l'émouvan 
Meister. L'enfant a été mordu 
le conduit d'urgence à Pasteur. 
Celui-ci vient enfin 


‘eonciuantes, mi 
ur les hommi 


N veut émanciper les Argentines 


regarder de l'autre côté du Paseo Colon 
un rideau qui bouge au cinquième 
étage de l'immeuble de Correos. La 
senora de Peron vient d' 
antichambre est déjà 
pleine, Les délégations des cheminots. 
des nurses, des boulangers, des pro- 
fesseurs, des chauffeurs de taxis, des 
an- speakers, des musiciens qui sont en 
grève où menacent de 
viennent l'entretenir de leurs reven- 


TÉLÉPHONE : 


Jours, du 18 au 25 novembre, 


tous les coins du monde, vont se 
ile y célébreront le cin- 
la mort de Louis Pasteur, 
sciences pastorien- 
soient « Prix Nobel » 
nomment Winge, Castex, 
etc... vont étudier ensemble 


PASTEUR 


par René BAROTTE 


it qu'ils ail troces. 
ster ne présente pas 
le savant a triomphé du mal 
sont écoulés depuis le jour 
monde r, s'éteignit à 
, lui qui avait tant lutté : 


à l'homme de 
ns être médecin, 


r le contenu d'un Le prochain congri 
un bouchon de coton pour obtenir  pastoriennes, Cette manif 


bilan des découvertes 
ion montrera que malgré 
merveilleux progrès de 
la science moderne, aucune 
théorie de Pasteur n'est bat- 
tue en brèche, 


devrait 
s pre- 


grenier de la rue 
ns sa promenade 


atin de 


est plus pur). 


du savant est une suite 


| cilline et des sulfamides (Lee es 
de l'institut Pasteur, ll nous a dit en souriant 


Les découvertes du grand he 
< ré Le des rocherches nouvel- 
Français ont rendu possibles les | 2,2" est 
merveilleux progrès de la biologie 

od l'emploi de la piii! ee 

moderne, l'emploi de la péni- | Este 

Su atvant français touts ia 

Nous avons été voir je PS seu + à Trétouel, directeur 

— La pénicilline ? Mais Pasteur avait pressenti sa 

Le A ouar gr ne Ter de lut- 

SOS, Gone, MEME OM LA Patisserie des 

l'invasion du mal, Par la recherche conti: lle d' de sté. 

, On J'ai paes au pounn eur Tréfouel une question appa- 
RO 


gent atténué de la mal 


découvrir la trace du microbe 
ia moëlle épi- 


sacrifice de beaucoup d'homm nir au but 
teint en quelques années par ce génie français. 


reçu le délégué de Peron avec des 
pierres. La gréve des frigorifiques 
n'en finit pas, ruinant la pampa. Les 
pommes de terre manquent toujours 
en ville. 

Jusqu'à heure, la présidente 
écoute les plaintes et y compâtif. pro- 
met de les appuyer auprès du pouvoir 
Des ministres, des maires. des avocats 
attendent encore à sa porte... 

— Je suis une « descamisada », une 


vedette, c'est l'émancipation deb Ar- 
gentines. 

Si elle ne l'obtient pas encore, du 
moins a-t-elle déjà rév nné les 
mœurs de la capitale. Avant qu'elle 
accédät au palais de l'avenue Alvear, 
les femmes et les jeunes filles de la 
société ne sortaient pas avec leurs 
maris ou leurs frères. Cloitrées à la 
maison par les viellles mœurs espa- 
oies, elles ne paraissaient aux 


rriver à son 


sy mettre. 


dications. Le président, de l'autre sans chemise comme vous ! affirme- Sotés des er à ne 

Soutenez le côté du Paseo Colon, empoigne les t-elle aux ouvriers. pr may a Aag e 

avec le colonel, dossiers des conflits économiques. — Sans chemise, peut-être, mais fes fils allaient seuls au théâtre ou au 
En préchant la justice sociale, en non pas sans fourrures | rugissent café 


L'éclat et 
précipité 


camisados 


voir, 


Peron entre 


invitant les misérables à faire valoir 
leurs droits. le démagogue Peron a 
l'accumulation des 
qui se formaient lentement. Aujour- 
d'hui le tonnerre gronde. Les grèves 
se multiplient. Le gouvernement fait 
l'impossible pour faire obtenir satis. Au 
faction aux ouvriers. Il n'y parvient 
pas toujours, loin de là. L'armée, la 
police, qui s'étaient jointes aux « des- 
pour imposer leur dietati 
re d'abord, puis la prise légale de poi 
commencent à s'irriter de ces ei les 
cortèges qui parcourent les rues avec 
de mauvaises mines. Des grèves ont 
été déclarées illégales, comme celle 
des sucreries dans 
ouvriers des raffinerie de canne ont 


les journaux de l'opposition. ar la 
idente est férocement attaquée 
‘aristocratie libérale ne lui ménage 
pis es attronts, De l'autre côté du 
io de la Plata, en Uruguay, on vend 
une d'elle, insultante, 
Sanmartin a déposé Un projet da 10 
a un projet de loi 
tendant à interdire aux femmes des 
personnalités officielles l'exercice de 
toute activité publique. Il était peu 
après suspendu pour trois semaines. 
descamisados _ manifestaient 


Le général Peron, très épris de sa 
femme. paralt rarement sans elle. Du 
coup les ministres, les généraux, les 
hauts fonctionnaires, les personnalités 
en vue durent se faire accompagner 

ar leurs femmes et par leurs filles. 

t secrètement, celles mêmes qui di- 
sent le plus de mal de la présidente, 
g font le compte de ses fourrures, 

ses bijoux, pour dénoncer sa for- 
tune rapide ne peuvent se défendre 
Po A fond de leur cœur d'une 
dans la rue contre le projet de loi. Profonde reconnaissance pour celle 

La “Présidents nna da don Qui leur assure le soir pour agrtir 
côté, en allant demander au président l° bras galant de leur mari 
de la Chambre le vote des femmes. 
Car une des vues chères à l'ancienne 


nuages 


le Nord, et les (Copyright 1948 par « Poris-Prese » 


et Merry Bromberger. 


Le grand prix 
du Cinéma 


et le Prix Louis-Delluc 
seront attribués le mois prochain 


ECEMBRE. Le mois des prix littéraires et ausm 
des prix einématographiques ! 

Cette année, le Grand Prix du Cinéma, qui 
était en sommeil depuis 1939. sera décerné 
vers le 20 décembri 

établie depuis 1936, c'est le deuxième vendredi de décem. 
bre (le vendredi 13 pour les su 

ront les critiques et écrivains 
tion du priz Louis-Delluc. 

TL est probable qu'après les récompenses décernées au 
Festival de Cannes à La Bataille du Rail et à Farrebique, 
ces deux films n'entreront pas en compétition dans la 
« course du Delluc ». 

Après Les Bas-Fonds, Le Puritaln, Quai der Brumes 
et L'Espoir, quel sera Le film couronné pour 1946 ? 


D 


La lu 


dam, de es 
Feyder et Marce! 
Blistène, La Belle 
et la Bête, de Jean | 
cocteau, et Les| 
Portes de la Nuit.| 
Si avant le 13 
décembre, un écran 
projetait | 
Martin Roum a-| 
gnac, de Georges) 
Lacombe, cette 
production ' aurait 
des chances d'être 
retenue parmi Les 
« partants » | 
C'est le mardi| 
19 décembre, que 
les jurés du prix| 
Louls-Delluc éta- 
bliront, au cours 
d'une géunion pré- 
paratoire la liste 
des films sur les- 
quela ils auront à 
se prononcer. 


nt une tradition 


et, suin 


stitieux) que se réuni- 
cinéma, pour l’attribu- 


ON DIT QUE... 


# Le 16 novembre, en matinée. lej 
Studio des Champs-Elysées _présente- 
ra L'Enfant et la Foule, de J. van den 
Esch et H. Corbreaux, qui sera joué 
ensuite en alternance avec La Mai.| 
son de Bernarda. 
% Voici la distribution complète del 
Plainte contre Inconnu, de G. Ne- 
veux, que l'on répète au Théâtre Gra- 
mont sous la direction de Jean Mer-| 
cure : Jean Marchat, Jean Brochard. 
José Quaglio, Pierre Etcheverry 
Michèle Verly. Bernadette Lange. 
Blanche Dars, Gabrielle Fontan. 

* Renée Lebas sera la vedette di 
prochain programme de l'Etoile, avec 
les 3 Bonos, la Esterella, etc. 

% André Frère, qui vient de faire une 
grande tournée en Suisse, fera pro- 
chainement sa rentrée à Paris. 

% La Galté-Lyrique présentera, en 
décembre, Chanson gitane, opéretie de 
Maurice Yvain, avec Dassary, 
Rogers. Armand Mestral, Sido Rémy, 
Marthe Walther, Léo Bardollet, ete. 


Nous 
ne 
sommes 


+ Cinémonde ” 


ex qui y ont 
A s'en disin 


téressaient totale 


pel communiste 


Sous le patronage de “ Paris-presse ” 
La ES" E 
La nuit des Catherinett 
aura lieu le 25 novembre 

AINTE-CATHERINE. . . © . 

au Vel’ d'’Hiv 
des maisons de la 
haute couture pari- 

sienne sont en efferves- 
sont joyeusement fêtées durant l'après-midi, et le solr, comme il se doit, 
tout le monde ira danser ! 

Sous le patronage de « Paris-presse » et de « Cinémonde », une grande 
à l'aube au Vél d'Hiv. ‘ 

I y aura un concours du plus joli bonnet doté de nombreux prix 
Il y aura la « Paris-presse »... (nous n'en dirons pas plus pour 
présentant le bonnet le plus original. Pour attribuer ces prix, un jury 
sera composé avec les plus grandes vedettes du cinéma, du théâtre et 
de la radio et dès à présent les Catherinettes qui seront le 25 au Vél 
Georges Ulmer, Albert Préjean, Paul Meurisse, Pierre Dudan, René A 
Dary, Jean Desailly, Gisèle Pascal, Jacqueline Ricard et Madeleine to 

Ériliante affiche, on en conviendra, mais ce ne sont ià que quelques 
DES CATHERINETTES, et nous publierons prochainement la liste com- 
plète de tous les artistes qui participeront à cette manifestation. 

Que les Catherinettes se rassurent, elles danseront ! Elles pourront 
Combelle. 

Tl y aura d'autres surprises — et combien agréables — aussi n'est-il 
pas osé d'affirmer que toutes les Catherinettes se retrouveront le 25 


et de 

Tous les ateliers 

de 20 heures à l'aube 

cence, les Catherinettes 
fête de nuit sera organisée, cette année, le jeudi 25 novembre, de 20 h. | 1: jouse © 
aujourd'hui), il y aura la coupe « Cinémonde » décernée à la Catherinette 

sont assurées de pouvoir applaudir Bourv François Périer, 
noms. D'autres très grandes vedettes préteront leur concours à LA NUIT 
même danser toute la nuit aux sons de l'excellent orchestre d'Alix 
novembre au Vel d'Hiv. 


Claude HERVIN. 


LA MAISON SOUS LA MER 


Henri CALEF 


et sous les studios --arre 


“Nous déclarons 
la guerre à l'Angleterre 


le chef de l'Irgoun 


dit 


Cette semaine 


dans 


bord de la Marne, Henri Calef a réinté- 
gré les studios parisiens. 

à qu et cie toela, À vou mue 
vent du coul 3 it mal 
denant réaliser son fiim dans l'ordre des sé- 
quences, sans devoir attendre le solei) — un 
soleil qui, au cours de l'été dernier, s'est ré- 
vélé particulièrement anticinéaste lei, il suf- 
fit de crier aux électriciens : 

tra- 


! + pour 
se voient octroyer un bain de lu- 


A PRES quelques semaines de tournage au 


Clément DUHOUR 


\ chacun 


sa vérité 


Sommation 


L'invitation que le parti com- 
muniste lance à la S.F1O. en vue 
de la constitution d'un « gouver- 
nement d'union démocratique, lai- 
que et sociale » Edouard Herriot 
trouve, dans la DEPECHE DE PA- 
RIS, qu'elle ressemble fort à « un 
sommation. » L'ÉPOQUE ne voit 
dans ce geste qu'une « carte d'at- 
tente. » « Dans le jeu subtil qui 
s'engage entre les partis pour dé- 
nouer l'imbroglio gouvernemental 
né des élections, le parti commu- 
niste a abattu sa première carte... 
N s'agit... d'inviter les partenaires à 
dévoiler leurs batteries. » Quant à 
l'AURORE, elle estime que « les 
prétentions communistes sont un 
défi au suffrage universel. » Et 
COMBAT constate que le procès- 
verbal du bureau politique « a été 
commenté avec intérêt, mais sans 
passion. au Palais-Bourbon, » C'é- 
tait prévu. 


À la recherche 


d'une maiorité 


«Il n'y a plus de majorité mar- 
xiste à », répète l'AU- 
BE, qu que les commu- 
nistes laissent dans l'ombre le pro- 
gramme du C.N.R. et, « en atten- 
dant de passer la main, proposent 
un programme passe - partout, 
qu'auraient pu signer Tardieu ou 
Poincaré. » L'EPOQUE, qui qua- 
lifie le programme communiste de 
« conformiste », ne croit pas à la 
possibilité d'un gouvernement à 
direction communiste. « Si édulco- 
ré que soit le programme proposé, 
M. Thorez et ses amis savent bie 
que seuls les partis marxistes ac- 
cepteraient d'y entrer. Et il n'est 
pas vrai, même en torturant les 
chiffres, que les murxistes aient la 
majorité. ». LIBERATION rappelle 
que « le bloc socialo-communiste 
ne dispose que de 294 voix », mais 
souligne que dans la déclaration 
du P. C., « aucune exclusive n'est 
lancée contre personne. » 


Elle existe 


pour Georges Cogniot qui écrit 
dans l'HUMANITE : « Des bavards 
s'interrogent sur la presence où 
l'absence d'une « majorité marxis- 
te » Depuis quand s'agit-il de 
cela ?… Ce qui s'impose, ce n'est 
pas la délimitation en marxistes, 
demi-marxis quarts de marxis- 
tes et non-marxistes. = Sur quelle 
majorité comptent les communis- 
tes ? André Stibio, dans l'ORDRE, 
peut dire que le communiqué 
d'hier « évite intentionnellement 
de dessiner d'un trait trop appuyé 
les contours d’une majorité. » Il dit 
encore : « le parti.. a laissé assez 
de marge devant lui. » 


On s’en tiendra là. 


+ estime L. Gabrie!-Robinet dans 
FIGARO. « Une telle déclaration 
fait partie du jeu que le parti com- 
muniste ne peut se dispenser de 
jouer. Elle devait être formulée en 
bonne logique. Mais tout porte à 
croire que les communistes s'en 
tiendront là, quitte à « monnayer » 
leur effacement, » 

Edouard Herriot, que FRANCE 
LIBRE souhaite « à la tête d'un mi- 
nistère de salut public », me 
dans LA DEPECHE qu'à la question 
posée par le parti aux socialistes 
«nous ttendre la ré- 
ponse ; le reste n'est que bavar- 
dage ». 


Les silences 


de la S. F, I. O. 


Stibio constate dans L'ORDRE 
qu'au lendemain du dernier scru- 
tin les socialistes ne se sont pas 
hâtés d'inviter « le parti le plus fa- 
vorisé à assumer la plus lourde 
charge dans l'Etat », comme ils 
l'avaient fait au lendemain du 2 j 
pour le M.R.P. « Léon Blum a été 
depuis les dernières élections, très 
réservé et ses amis ont l'air plutôt 
embarrassés du précédent. » A l'ap- 
la SFIO. répon- 
est permis d'en 
douter », pense André Sauger dans 
FRANCTIREUR. « L'ordre du jour 
de son Conseil national ne l'auto- 
rise pas à aborder le problème gou- 
vememental. 11 subordonnera son 
acceptation définitive au program- 
me pouvant servir de base d'ac- 
cord. ». PARIS-MATIN enregistre 
un déplacement d'axe. « Alors que 
les regards étaient plutôt tournés, 
ces jours-ci, vers un arbitrage éven- 
tuel du Rassemblement, … l'intérêt 
immédiat se concentre sur les faits 
et gestes des socialistes, » 
ajoute-t-il, « ils n'ont pas l'inten- 
tion de s'engager à la légère » 
FRANCE LIBRE aussi constate 
que « la S.F.LO. ne parait pas pres- 
sée de prendre position » Entre 
communistes et socialistes, c'est « un 
dialogue de sourds », conclut 
L'EPOQUE. 


INTERIM. 


Vous pourres | 
ER 
| entendre ce soir | 
| PROGRAMME NATIONAL. — Bul- 
letins d'informations : 18 h, 
19 h 45 et 23 h 43° Principales 
émissions © 18 b. 15, Récital @'or- 
O h. 24, Mon village, par 
Rysel; 2i h 10, Transmis. 
théâtre des Nouveautés 
s et Margaret », coma 
die en trois acies de Mare Gil- 
| bert Sauvajon et Jean Wait 
PROGRAMME PARISIEN — Bol 
d'informations : 19 b. 13 
et 23 h. Principales émis 
18 h. 10, Le Ciub 


que 
Soirée à 


-et demain 


PROGRAMME NATIONAL, — Bul- 
letins d'informations: & h. #0 
7 h. 30, 8 h. 15, 12 h. 30 et 14 D 

| Principales émissions 
Les pius beaux disque: 

9 h. 15, Culture françai 

Léon Défouser et 


sh e| 


GRAVE MENACE POUR NOTRE ECONOMIE 


La France protester: 
LES GENDARMES demain à Berlin 


aiic contre la réduction 
LEBLANC | du charbon de la Ruhr 


mais ils recherchent | Notre part a été diminuée de 100.000 
mollement leur ancien | tonnes sur le chiffre du mois de septembre 


chef de maquis Surcouf Par Raymond HENRY. 


r | "APRES certaines informations anglaises, la nouvelle réduction 
Le mandat d'amener D par les autorités britanniques des exportations de charbon alle- 
s'est transformé en 


mand n'entrainerait pour notre économie que des conséquences 
Ra négligeables : le contingent qui nous est alloué ne serait en effet| 

mandat d'arrèt 
(De notre corresp. particulier.) 


diminué que de 9.500 tonnes par mois. 
La réalité, malheureusement est. 
toute différente, Après nous être mis 


ROUEN, 15 novembre. — Kane commandant en chat de Ta LES BANDITS | 
i 'occupati ré. 
Pont- Audemar rosto depuis! in de de France qu Cons do| DE LA RUE 


quinze jours le centre d'attrac- 
tion de toute une région passion- 


contrôle de Berlin. nous sommes en 
mesure de fournir les précisions sul- 


du Pont-Neuf 


née pour cette affaire de| vantes : ž A 
la Queue-du-Renard et du maquis | ETA appréhendés 
Surcouf. Une répartition Le commimaire Levemeur et ses 


inspec ont appréhendé Frantz | 
originaire de Pittsburg 
déserteur de l'armée 


Car si la Queue-du-Renard est un | 
| 
américaine, 6. rue de Monte-Cristo. | 
| 


fait, c'est de toute une série de 
meurtres et de disparitions mystérieu- 
ses qu'on s'entretient, maintenant, à 
Pont-Audemer. 

Pourtant si. sur la route, vous de- 
mandez aux gendarmes : 

— Avez.vous vu Robert Leblanc ? 


compliquée | 


La répartition du charbon allemand 
est une affaire compliquée. Elle se fait 
à plusieurs échelons. Sans entrer dans 
le détail, on peut dire que le Conseil | 
de contrôle de Berlin, une fois la pro-| Le 16 juillet, vers 17 heures, rue du 


sa maitresse, Yvonne Rouland, 34 ans, 
et son complice, Jean Dernancourt. 
59. faubourg St-Denis. 


duction fixée par les divers organis-| Pont-Neuf. les deux hommes avaient 
mes locaux de la Ruhr. de la| dépouillé de quatre milli 
Sarre, etc., fait deux parts de cette] sier et le fondé de pouvr 
production: l'une affectée à la consom-| que française ot italienne 
mation intérieure, l'autre à l'exporta- 

tion. Cette dernière part est alors 
ribuée aux pays intéressés par l'Eu- 
ropean Coal Organisahon de Londres 


— Non, répondent-ils. On le cher- 
che. 

— Comme vos 
rieusement ? 

— Ah i ça, on n'est pas tous très 
chauds. 

Le différend qui opposait, ces jours- 

parquet de Pont-Audemer à la 


collègues ou... sé- 


Baraa na| (ECO). d'aprés un pourcentage qui 
godamere lomis, séciuro ainsi] Le varis pratiquement pas et qui est 
A Bs po ja rai 6.6 ©, 
Car le mandat d'amener décerné lej Pour la France de 26.6 3% 
7 novembre dernier, contre Robert] „OF Jusqu'en septembre, dernier. 
l'EC.O. avait à répartir 825.000 ton. 


Leblane, 
que l'ancien commandant du maquis 
Surcouf ait été vu à Pont-Audemer 
même depuis cette date 
Les gendarmes. sont 
marades de Leblanc. Certains furent, 
dans le maquis, ses subordonnés. 
Et hier matin le procureur de la Rê- 
ique de Pont-Audemer a dû rap- 
peler aux commandants de sections de 
Kendarmerie que les ordres de la jus. 


n'a pas été exécuté, bien 


EE nus 
a nes EN rer 
212.000 tonnes. Une première réduc- 
tion, portant sur octobre et novem- 
FRS RES 
les à 625.000 tonnes par mois, ce qui 
ne faisait plus que 160.000 tonnes pour 
la France. Aujourd'hui, les An 
annoncent un nouvel abaissement des 
exportations mensuelles à 425000 ton- 
gendarm os nr 
EE 
truction, a transformé son mandat Ji 


d'amener en mandat d'arrêt Des conséquences graves 


anssi Je Signalement du comman- 
a obert Leblanc a-t-il été main-| Dans les conditions actuelles, cette 
Kopangenemis à toutes les polces| diminution de 30.000, tonnes par moit 
est d'autant plus désastreuse qu'elle 
denes, matin, le parquet de Pont-Au-| Vient s'ajouter à une première réduc- 
lice mobile a pronsdé a dius paes] ton égale : sur le chiffre de septem. 
quisitions : la première au manoir de| bio, de Mon inner Oer nain de 
Toutainville, domicile de Leblanc, laj P d'entral Tn 
seconde à ses bureaux, près de la| ton risque be bg ml a] 
Pr ne situation économique des conséquences 
De TE exsants ont-ils d'autant plus graves qu'aucun pays ne 
été saisis ? C'est là le mystère de l'ins-| Peut, pour le moment, combler le trou 
fructlon. Quoi qu'il en soit Leblanç| résultant des mesures fuccessives pri- 
qui n'a pas quitté la région ne sau-| %** Par nos alliés britanniques. 

t échapper longtemps aux recher.| Ces mesures seront sans doute tns- 
ches de la police. crites à l'ordre du jour de la séance 
= du Comité de coordination, qui est 

convoqué à Berlin pour demain. On 


LES “ ANGES FREE 
DE LILLE 


contre la tendance de plus en plus 
marquée des autorités britanniques à 

"Tous ces homme 

sont des gangsters” 


favoriser l'industrie allemande au dé- 
triment des pays victimes de l'agres- 

affirme leur chef 

allemand 


sion hitlérienne. 
Mais pourrona.nous faire autre chose 
LILLE, 15 novembre (dépêche Pa. 
ris-presse). — Voici le morceau de 


que protester ? 
résistance de ce sensationnel procès 


d'anciens ca- 


ment 
jeune André Poir: 
hier, raconté les expl 
neuve. 


L'expédition avignonnaise de cet 
Al Capone amateur ne fut pas le seul 
exercice du genre auquel se livra 
l'étrange redacteur auxiliaire de la 
préfecture d'Auxerre. 

Dans cette même ville où il passait 
pour un fonctionnaire aimable et mé- 
ticuleux, il n'avait pas hésité à pra- 
tiquer jes agressions nocturnes. Le 
lendemain, il redevenait à son bureñu 
le rédacteur effacé, aux goûts sin- 
ples et aux manières courtoises, 

Fait curieux qui plaide en fav 
du déséquilibre mental d'André Poi- 
rier, il ne dépensait pas l'argent qu'il 
avait arraché à des passants terrori- 
sés. Le mauvais garcon qu'il cessait 
d'être à l'aube, dégoütait l'impecca- 
ble fonctionnaire. Quel drame dans 
la dualité de cet être I 

Le démon qui l'habitait devint plus 
exigeant à partir de septembre st 
lui imposa même des goûts qu'il 


ts crapuleux 


Herr major Wedebohl chef de Fe ha e sr page) 

l'Abwehr Abteilung. professeur d'es- Avant le déclenchement de l'opéra 

pionnage à la brigade des Anges L’EX-ROI HUMBERT | tion. les lignes téléphoniques et télé. 
11 expose avec froideur le fonction- graphiques ont été coupées dans ! 


nement de 
Il avait 


ses réseaux d'espionnage. 
organisé deux réseaux, l'un 


voisinage du village et les routes mi 
nées. Une voiture chargée de soldats 


SE TROUVERAIT 


pour le Nord, le Pas-de-Calais et ia p sauté gur une mine près, de” Skra. 
mme. l'autre a cð saillants étaient 
+ TE n Se eaei A MEAN hommes de la N.O.F. une organise 


La nuit, ses agents passaient les li- 
gnes à pied ou en blindé, un papier 
plié en forme de pentagone pour si- 
kne de ralliement, Puis il s'explique 
sur la valeur des accusés. 

— Je n'avais pas confiance en Van 
ien Broucke, laisse-t-il tomber, Je 
connaissais son passé, ses abus de 
confiance. Plusieurs fois il m'a menti. 
Je l'ai utilisé tout de même car ses 
relations m'étaient précieuses, Et puis 
il n'était pas encore mûr. En tout 
cas Van den Broucke, contrairement 
à ses affirmations, n'a rien fait vo- 
lontairement pour nuire à l'armée 
lemande. 


LE SECRETAIRE 
GENERAL y 
de la Fédération 

agricole de la Drôme 


puisait dans la caisse. 


GRENOBLE, 15 léépéche « Paris- 
presse »). — "Depuis plusieurs semai- 
n s'était aperçu, à la Fédération 
des exploitants agricoles affiliés à la 
C.G.A. de la Drôme, de graves détour- 
ements. Le président, M. Reboul. 
avait fait venir dans le département 
ne vingtaine d'experts. Hier, le feu 
se_déclar: s les bureaux du 
la fédération 


tion autonomiste. 

-major grec a annoncé, à la 
suite d'un message du commandan 
des renforts envoyés dans le secteur 
Skra, que la ville avait été réoecu= 
pée, mais que tous les habitants 
avaient été massacrés et que la pius 
grande partie de la localité était en 
lammes. 


ROME, 15 novembre. — L'ex-roi 
Humbert Il se trouverait à Milan 

Tel est le bruit qui court dans cette 
viLe et que rapporte je « Risorgimento 
Liberale », qui ajoute que l'ex-souve- 
rain serait l'hôte d'une personnalité 
de l'aristocratie milanaise. Ce bruit 
n'a été ni confirmé ni démenti dans 
les milieux monarchistes de Milan. , 


radio 


Vous pourres 


entendre ce soir 


PROGRAMME NATIONAL, — Bu 
letine 


Trois frontières 


Le communiqué signale, d'autre part, 
sept cas de pillage et de désordre au 
sud des frontières albanaise, yougo- 


Sachez Sanssi 
en 3 leçons ¿s 


GARANTI 
Leçons particulières Se heure (11 studios, 
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Perez, 91, av. de Villiem. + WAG. 34-94. 
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Agence PHILIPS 6à18 
av. République. PARIS-XIe 

VENTE - REPARATIONS mois 


"Soirée à 


Aujourd'hui vendredi 


Au BEAULIEU 
au THE DE L'ELEGANCE 


VERA BOREA 


présente une 
SELECTION DE SES MODELES 
168, Faub. Saint-Honoré 
Retenez votre table: BAL. 49-64 


CASSEROLES PROPRES ET_ NETTES 
ONT CONFIE A MIRAL LEUR TOILETTE. 


n sos Ae 
ACTICALOR 


Le boulet qui chaufte 


et demain 


PROGRAMME NATIONAL. — 
letins d'informations: 6 h. 
HORAIRE CE 
Principales émissions: 5 
Les plus beaux disques 
DAIS Canare franeaise 

Léon Défosse: 


champ. Cette comptabilité 
trevoir la culpabilité éch 
Joseph Rondot, secrétaire général 
la Fédération, et de 
Désinard, qui au bout de trois 
res d'interrogatoire finirent par 
et l'escroquerie et la tentativ 


SITUATION 
300.000 francs par an 


Avec beau logement s place. 2 p. 
tr. grande), cuis, s. de b ch. cent.. 
jard. (6 arr) à Monsieur excel ins 
truction. licence si possible (non indis. 
pens.) pr diriger nouveau service mal 
son 11 ans d'exist. en plein développe: 
ment. Indispensable être énergique et | 


Paris-presse e 


Cautionnement 900.000 francs entière. 
ment garantis. Ecrire lère lettre à Pu- 
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s = Livraison à domicile - 
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LRO BRAS PATES Quantité minimum 500 k. 
S“ ACTIVIT 
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R BALINI. impriment 


3456 


André POIRIER 


fonctionnaire = gangster 


sera interné à l’asile 
d’aliénés du Vaucluse 


AVIGNON, 15 novembre (Dépéchi 
probable que le juge d'instruction d'Avignon cet interner prochaine- | 
l'hôpital psychiatrique de Montdevergu: 
, ce fonctionnaire-gangster obsédé dont nous avons, 


Avignon et ensuite contre In police de la cité des papes. 


n'avait pas jusque-là. Dans le train | 


La guerre civile en Grèce 


LA BANLIEUE 
DE ROME 
EST INONDÉE 


ROME, 15 novembre. — Des pluies 
torrentielles sont tombées. hier. dans 
la campagne romaine. et ont provo- 
qué de graves dégâts par suite de 
l'inondation d'une grande partie de la 
banlieue de ia Ville Eternelle. 

Déjà la Piazza del Popolo et la zone 
entourant la basilique Saint-Jean-de- 
Latran sont entièrement isolées. 

De nombreuses rues ont éié trans- 
formées en torrent et un grand nom- 
bre de magasins ont été inondés. La 
circulation est paralysée 

Des secours d'urgence sont organi 
sés pour venir en aide à plusieu: 
centaines de sans-abri. (IN.S.-A P. 


LA STENO-DACTYLO 
REVENDAIT 


les tickets d’essence 


AVIGNON, 15 novembre (Dépêche 
< Paris-presse 3). — Une sténo-dac- | 
txlographe du pool des carburants 
À Avignon, Marie Guintrand, 22 ans, | 
avait imaginé d'utiliser à nouveau 
les tickets d'essence qu'elle recevait 
des pompistes, Elle les lavait soi- 
Æneusement au corrector pour faire 
disparaître les mentions qui étaient 
portées sur le verso et, avec la com- 
plicité de son frère et de son mari, 
agent d'assurance, elle les revendait 
roit à des garagistes soit à des con- 

mmateurs. Neuf de ceux-ci ont 
été arrêtés pour complicité. Marie 
Guintrand a été écrouée ainsi que | 
son mari et son frère, 


LA LUNE DE MIEL 
«EN PRISO 


LA ROCHELLE, 15 novembre. — 
La police a arrêté, quarante-huit heu- 

après leur mariage: Raymond 
et sa jeune femme Mireille. Le 
mari avait dérobé trois bicyclettes et 
les avait maquillées avec l'aide de sa 
femme, 


| 


e >). — Il est 


de Ville- 


contre le bureau de posi 


qui, de Dijon en Avignon l'amenait| 
sur le théâtre de son dernier expl 
André Poirier se rendit au wagon- | 
restaurant et là, but et fuma sans 
mesure. Lui qui détestait l'alcool et 
ne supportait pas une cigarette 1 

Devenu un espion allemand sous 
l'inspiration de son e double » ty- 
rannique. le rédacteur auxiliaire 
s'empiffra pendant deux jours dans 
les meilleurs restaurants d'Avignon 
alors qu'on le connaissait si sobre. 

N avait d'abord repéré une bijou- 
terie avignonnaise qu'il devait atta- 
geerde 19, Jour bénéfique. Mais, au 

lernier moment, son démon l'en dé- 
tourna. et le lança vers la banlieue. 

Ainsi finit la courte carrière de 
cet obsédé impulsi? sera demain 
pensionnaire d'un asile d'aliénés. 


slave et bulgare et, selon ce docu- 
ment, trois bandes armées différentes 
tenteraient de recruter des jeunes gens 
dans les villages frontaliers. 

M. Tsaldaris, premier ministre de 
Grèce, a déclaré hier que des atta- | 
ques étaient lancées de l'étranger con- | 
tre la Grèce. | 

11 a aflirmé que l'attaque dirigée 
contre le village de Skra, près de lo 
frontière yougoslave, était, = ia conti- 
nuation d'opérations similaires orgao 
nisées de l'autre côté de la frontière 
tout le long de la limite septentrionale 
de la Grèce, depuis la Turquie jusqu'à 
l'Adriatique ». 

M. Tsaldaris a fait ressortir que le 
secteur où cet engagement avait eu 
lieu se trouvait à moins de deux kilo- 
mètres du territoire yougoslave et a 
ajouté que les agresseurs s'étalent re- 
pliés derrière la frontièr 
plus sauvage attaque qui 
xée contre un villa 


EISENHOWER 


sera-t-il candidat 
aux prochaines élections 


Truman lui a demandé de LA FOURRURE 
ne pas quitter son poste 


et de retirer 


(De notre envoyé spécial permanent Lionel DURAND.) 


NEW-YORK, 15 novembre. — Les milieux militaires 
ivement frappés por les rumeurs selon lesquelles 
des U.S.A., le général Dwight Eisenhower 


blic américains ont été 
le chef d'état-major de l'arm 


it démissionne: 

« Ike » Eisenhower occupe, en ef- 
fet. une place toute particulière dans 
la vie américaine. C'est le héros de 
la dernière guerre et l'idole de tou- 
tes les fractions de l'opinion. On a 
méme souvent mentionné son nom 
comme prochain candidat indépen- 
dant aux élections présidentielles. 

D'après les sources bien informées, 
Eisenhower ne quittera pas son vos- 
te à l'heure actuelle, mais il avait, 
en effet, songé à se retirer. 

Or suggère que l'ancien comman- 
dant suprême des forces expédition- 
naires alliées en Europe ne serait 
pas fâché de quitter un poste non 
Seulement surchargé de responsabili- 
tés, mais intimement mélé aux pr 
blèmes complexes de 1 
térieure et extérieure. | 

C'est d'ailleurs pour cette dernière | 
raison que le général aurait renoncé | 
pour le moment à mettre son proje 
à exécution : Washington ne com-| 
prend que trop les répercussions et | 
interprétations fâcheuses que la dé-| 
mission du chef d'état-major ne| 
manquerait pas d'entrainer à l'étran-| 
ger. * 

C'est aussi la raison pour laquelle | 
le président Truman serait intervenu 
auprès du général Eisenhower pour 
lui demander de rester à son poste, 
durant la période exceptionnelle qui 
suit la guerre et précède l'établisse- 
ment d'une paix véritable. 

En période de paix, le chef d'état- 
major de l'armée américaine est dé- 
signé pour un terme de quatre ans 
comme le président des USA C 
pendant, les forces armées américai. 
nes sont actuellement sous le régime 
dit « d'alerte » 

Eisenhower détient ses pouvoirs 
pour un laps de temps indéterminé. 
On voit done comment une démis- 
sion du chef d'état-major pourrait 
être apparentée à une désertion. 


Deux tendances | 


Les confonctures qui ont entouré les | 
rumeurs concernant une démission 
possible de Eisenhower trahissent 
d'autre part, un grave confit dont ies 
racines vont jusque dans la politique 
étrangère fondamentale des Etats- 
Unis. Ce n'est pas seulement sur le 
plan sdministratif que deux tendances 
se manifestent au sein du gouverne 
ment de Washington, au sujet du bud- 
get des forces armées américaines. I] 
s'agit surtout de savoir si l'Amérique 
doit conserver des forces importantes. 
done coûteuses, pour «+ appuyer » la 
politique du département d'Etat dans 
le monde. 


ETES 


Saches que... 
Conserves de poisson 


1 est bien précisé que les commer- 
gants doivent obligatoirement servir 
les consommateurs contre remise du 
ticket SH de novembre, même si ceux- 
ci ne sont pas inscrits chez eux. 

CARTES DE TEXTILES, — Les opé- 
rations de renouvellement des feuilles 
de tickets-points des cartes de textiles 
des catégories E, J, H et F, commen- 
cées le 4 novembre, prendront fin | 
30 novembre. 

Les consommateurs devront se pré- | 
senter dans les centres qui leur ont 
été assignés aux dates fixées en fonc- 
tion des initiales de leur nom patro- | 
nymique : les 15 et 16 : F, G, H, 1: 


les 18, 19 : J, K; fẹ 20 : L; le 21 :| 
M; le 2: N, O, P; le 23: Q, R 
S; les 26, 27 : T à Z inclu 


29 : retardataires lettres L à Z| 
le 30 : retardataires lettres | 


Les consommateurs devront se ren- | 
dre dans les centres munis de leurs| 
artes de textiles et d'alimentation. 


DE LA PATISSERIE 
POUR | 
la Sainte-Catherine 


A l'occasion de la Sainte-Catherine 
et par dérogation à la réglementation 
en vigueur, seront exceptionneliement 
utorisées, le lundi 25 novembre 1948. 
la fabrication et la vente de la pâtis- 
serie et des glaces dans les départe 
ments où le lundi 

diction. 


est jour d'inter-| 


DOUANIER IMPRUDENT 


Exposition de Tableaux modernes || 


AUBALLE, 15 novembre. — Un doua- 


{nier en approchant un briquet d'un fût 
| d'eau-de-vie, 


a provoqué une explo. 


Vernissage aujourd'hui 15 nov. |||sion. Superficiellement brûlé, 11 s'em- 


||| pres 


d'établir une note de frais del 
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PLUS CHER 


Le samedi 16 novembre, chez Mme| 4e Ea représentant de 
rue Boissière, aura] rue F, 


Mazelof, 40 bis, 


lieu, à 16 heures, une matinée organisée 


par Joseph de Belleville, en l'honneur] samedi 
des Amis du « Goéland ». 


politique in- ———————— 


: 


en 


sa démission |! 
insi que le pu- 


Une autre tendance qui prédominait. 
aussiôt après la fin des hostilités. 
était plutôt en faveur d'une réduction 
radicale des dépenses militaires pour 
que l'Amérique porte son principal ef 
fort financier sur sa participation à 
des organismes tels que l'O.N.U. et 
ses services publics internationaux 

Le président semble vouloir couper 
la poire en deux pour ne “ontrarier 
personne et, surtout, en attendant que 
se précise la politique financière du 
parti républicain nouvellement élu. 

Voilà pourquoi toute possibilité 
d'une démission prochaine de Eisen- 
kower est écartée par les Observa 
teurs des U.S.A. 


Cérémonie de purification 
dimanche à Haudroy 

“où triompha en 1918 
la ténacité du Poilu ” 


LAON, 15 novembre, — A La Fla- 
menfrie. près de Haudroy, où les plé- 
nipotenciaires allemands ' franchirent 

os lignes le 7 novembre 1918 pour 

l'Union Nat 


n monument de 
lisait : « 1918 — 
20 h. 30 triompha la 
Ce monument, l'envahisseur le dé- 
ruisit lors de sa retraite en 1944 
La pierre vient d'être remise sur son 
socle Une cérémonie de purification 
aura lieu dimanche, à 14 heures, à 
Haudroy. 

enant de Paris, quatre porteurs de 
torches, accompagnant une délégation 
de l'U. N C., mettront le feu — un 
feu recueilli à la tombe de l'inconnu 
à quatre bûchers édifiés aux qua- 

e coins du monument. 
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Vous qui portez (VERIFIER! 


vous convien- 
car votre vue 
anettes qui vous 4 
l'année ders, 
uvent ne plus correspo 
tuel de votre vue, 
Nev tentez pas de l'à peu 
près quand il s'agit de vos yeux. i 
li y a dans tous les quartiers 
Paris un centre d'optique 
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LES ANCIENS 
PRISONNIERS 

de guerre tiennent 
leur congrès 

à Clermont-Ferrand 


PRIX BAS LL 
FOURREES 


CANADIENNES : MOUTON 


DIRECTEMENT chez le FABRICANT 
CONFECTION ET SUR MESURES 

ROBERT GARNIER, 24 rue du Buisson-Saint-Louis, PARIS (10°) 

Dans la cour — Métro Belleville 


CLERMONT-FERRAND, 15 novem- 
bre. (Dépêche « Paris-presse 
Cinq cent cinquante délégués repré- 
sentant la France. les colonies et les 
anciens prisonniers français résidant 
en Suisse et en Belgique se sont 
mis dans la salle des fêtes de la 
Cité universitaire de Clermont-Fer- 
pour la première journée de 
congrès national. La séance 
nauguration fut consacrée aux 
bituels discours de bienvenue pronon- 
cés en présence de toutes les notabl- 
lités officielles invitées. On vota, mais 
sur des questions de travail du con- 


grès ou de composition des commis 
sions. 


LE 7° CONGRES 
DES DEPOSITAIRES 
de journaux 

et publications 


C'est le lundi 18 novembre que se 
tiendra, dans la grande salle du Pa- 
lais de la Mutualité, 24, rue Saint- 
Victor, à Paris, le septième congrès! 
du Syndicat des dépositaires de jour 
naux et publications de France e 
des colonies. 

Cette importante assemblée. grou 
pant l'ensemble des responsables de 
la diffusion de la presse, aura lieu 
le matin, de 9 heures précises à 12 h 
30, et l'après-midi, de 15 h. 15 à 
17 heures. 

Dans la même salle, à 17 h. 15, les 
représentants du comité intersyndi-| 
cal. composé de la Fédération des 
marchands de journaux, du Syndicat 
des sous-dépositaires de la presse et 
de l'édition, du Syndicat des déposi.. 
taires confronterant leurs points de 
vue, 

Mettant à profit la présence à Pa- 
s des nombreux dépositaires venus| 
de tous les points du territoire. le 
Syndicat de la presse parisienne or- 

leur honneur une réception 
qui se déroulera à l'issue du Congrès 
et de la réunion intersyndical 
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NECROLOGIE 


On annonce la mort accidentelle sur- 
enue à l'hôpital de Chartres, le 11 no- 
mbre, de M. André Prigent, secrétaire 

ndicat des grainetiers détaillants] 
commerce, 1 

Ix-Ziem. Paris-XVIITe, 

obsèques seront célébrées 1e 
16 novembre, à 15 heures 30. 
l'église Saint - Jean - l'Evangéliste 
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VOUS TROUVEREZ 
l'ouvrage de Jean Sanriol intitulé 


SOUS L'ANGLE ECONOMIQUE 


chez Flammarion, 36 bis, av. Opéra. 
VULIN, 8, rue de Rome, 
Librairie, r. Chaussée-d'Antin, No 8, 
CAFFIN, rue Saint-Lazare, 
= Mieux qu'un roman, cet 
ouvrage technique vous entrainers ». 
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et après six ans de difficultés 
innombrables, de pouvoir à 
nouveau ramener une amie dans le 
cercle de vos réunions, une amie 
aimée pour sa pureté, sa frai- 
cheur, sa légèreté et ses qua- 
lités digestives. 

PERRIER, Champagne des Eaux 
de Table sera à sa place entre les jus 
de fruits, le citron et les alcools 
fins avec lesquels elle fait de si 
délicieux mariages. 
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avait peur 
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Ali Hassan 
wil aura 
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t-il, avait 


— Je vais retourner en Amérique 
Mais je com 


‘ Au Caire JANY 


Pyramides avee son 


victoires sur Jany 


étre à court d'entrainement et s'il m'avai 
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de moi 


retinas 
rade, le plon: 
r l'Amériqi 


mier jour j'étais beaucoup 
le. dernier 


place 


rieur, 


Seule explication à mes défäites au Caire 


manque d'entrainement 
nous dit JANY 


TOULOUSE, 15 nov. (par téléph.) 
— Sans tambour ni trompette, les 
Dauphins du TOEC sont rentrés cu 
bercail pas tellement fatigués et 
amaigris qu'on g bien voulu le dire: 

— Une seuf® explication à mes 
défaites successives, nous a dit ce 
matin Jany, le manque d’entraine- 
ment, Tout le reste : manque d'ac- 
climatation, relâchement de la nour- 
riture furent légende. 


+ 


Alex a trouvé avec plaisir la pis- 
cine d'hiver enfin ouverte et s'en- 
traîne tous les jours entre midi et 
une heure en compagnie des frères 
Vallerey, de Nakache et du nouveau 
venu Bäbey. IL n'est pas question 
pour l'instant de voyage en Austra- 
lie pour les Dauphins ; mais le dé- 

À placement en Angleterre reste fixé 

fau mois de décembre. — J. B. 


Avec Babey, Toulouse battra 
cet hiver le record de France 
du 4 x 100 m. 


Nous avions écrit, cet été, qu'une 
équipe de France qui joindrait à Ja- 
ny et Jehan Vallerey, deux autres 
sprinters comme Belhadj ou Babey 
était suscepüble de battre le record 
d'Europe du 4x100 m. nage libre_que 
détiennent les Allemands en 4 5/10. 

Babey est désormais Toulousain, et 
depuis cet été il a progressé, puis- 
qu'il nageait officiellement la minute 


juste en bassin de 50 m. et 59” 1/10 
officieusement 

D'ici quelques mois, il peut des- 
cendre sous les 59” surtout en relais 


Jehan Vallerey peut nager moins de 
la minute, il faut un quatrième, la 
place sera chère à Toulouse pour être 
sacré champion d'Europe avec les 
« trois grands », — J.-B, Grosborne. 


ACCABLÉ PA 


te Red Star n'est 


Le sort s'acharne 
sur le Red Star. 

Labacci n'est pas 
encore remis, Pons 
est en convalescen- 
ce ; Loris est à 
peine rétabli d'un 
claguage, Renko est 
sur la touche pour 
longtemps, et voici 
que Bersoullé a dù 
s'aliter pour soigner 
une malencontreuse grippe 

Et hier, à Saint-Ouen, le directeur 
aportif-entraineur, Roger Vuillemin, 
se demandait comment il allait com- 

ser l'équipe qui doit jouer contre 

ile, dimanche, au Pare des Prin- 
ces Ÿ Car, pour comble ile malheur, 
l'autorisation de la Fé 
slovaque, en faveur du joueur Karel, 
n'est pas encore arrivée à la 

Cependant, l'état d'esprit des 
joueurs présents, hier, à l'entraine- 
ment, est resté très combattif. 

— On n'aura pas toujours la « pois- 
se », nous disait Lozia. Tout a une 
Nous avons logiquement payé no. 
tribut à la malchance, notre tour 
d'être favorisé viendra bien un jour. 

Et le rude Nuévo d'ajouter 

— Le mauvais sort nous a fait per- 


f Turin est demandé 


par Grenoble 


GRENOBLE. = 


NUEVO 


< 


Torino à Gre- 


tit 


L 


Toulouse est parti 


sans Daho ni Camarata 


TOULOUSE. Les dirigeants de 
Toulouse étaient hier assez embarras- 
sés pour former l'équipe qui doit 
jouer, dimanche, contre Lens. Daho 
se ressentant encore de son claquage 
de dimanche, Sbroglia étant égale- 
ment blessé et Camarata fatigué ne 
peuvent en effet jouer. I faut alors 
faire appel à Salvage, remettre Mar- 
ques avant centre cependant que De- 
cecco prendra la place de Daho. L'é- 
quipe sera donc la suivante : Vignal; 
Azza, Delgado ; Enée, Dececco, Sal 
vage : Keller Beck, Marques, Doye 
et Meynieu, 


R LE SORT | 
pas découragé| 


dre au moins siz points. Qu'en pen- 
ses-tu, André 

Et André Simonyi, qui 
s'entrainer avec ses co-équipiers, 
répondre 

— Mais, nous aussi, à Rennes, nous | 
avons eu des malheurs. C'est la loi| 
du sport de savoir les encaisser pour | 
profiter ensuite d'une période de réus- | 
site qu'il ne faut pas laisser pur] 
s Mais revenons à l'équipe du RS O.| 
qui jouera samedi, et en supposant | 
que Bersoullé ne puisse jouer, et que 
Pons, parti se soigner à Alès, n'ait 
pas rejoint, elle se présenterait ain- 
si : Crosland ; Dondua, Nuévo ; Sal. 
vaggione, Mindonnet, Madani ; Sco- 
lary, Proust, Lozia, Voisambert, Mou- 
let. 


vient de 
de 


Lucien GAMBLIN 


MORI suspendu. 


Avec BRUSSEAUX 
Saint-Etienne retrouvera 
son équilibre 


SAINT-ETIENNE. — Cela pourrait 
l'AS. Saint-Etienne. 
en baisse chez les 

f joueurs. Les dirigeants sont sius ou 

{moins d'accord. Les deux amicales 

de supporters ont des points de vues 
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SBORALSKY jouera contre NANCY 


MONTPELLIER 
Cette fois, M. Cristal 
directeur sportif du 
S.O.M., n'est pas re- 
venu bredouille de 
son voyage dans le 
Nord, comme il le fit, 
np a quelques se 

retour de 
Tehécoslovaquie où !1 À 
avait raté le fameux 2 
Turbeki. Cette fois il 
a ramené Sboralsky. 

L'oiseau rare que tout Montpellier 
attend comme un véritable sauveur 
un grand et beau garçon de 1 m, 79 
et de 79 gs, effacé, modeste, souriant. 
paraissait ravi d'être parvenu au ter- 
me de son long voyage. Accueilli par 
plusieurs dirigeants locaux, qui lui 
souhaitaient une cordiale bienvenue, il 
a déclaré qu'il mettrait tout en œuv 
pour donner satisfaction à son nou- 
veau club. 

— J'ai marqué treize buts, et j'es- 
père bien en marquer d'autres nom- 
breux pour le S.O.M. avec l'aide de 
mes camarades. 

Cet après-midi, 


Om 


Je contact entre les 


Une revanche 
Tom Smifh-R. Famechon 


Raymond Famechon retourner: 
, boxer en Angleterre, le 9 décembre 


anciens et le nouveau a été pris au 
Parc des Sports. 

Bien que privé de l'arrière Brus- 
set, qui souffre toujours de sa déchi 


rure musculaire, Montpellier alignera 
done, devant Nancy, une belle forma- 
tion : Granier; Benezech, Roussy 
Mirouze, Cazorro, Angles: Champel 
Dossena. Sboralsky, Laborde et Favre 
— R. ROLLAT. 


miada 
| Douze’ clubs « pros » 
$ joueront pour la Coupe le 
24 novembre 


Le quatrième tour éliminatoire de la $ 
À Coupe de -rance se disputer le 24 À 
novembre, ct douze clubs professionnels, | 
dont quotre de Division Nationale, Yi 
prendront part 
À Le CO. Roubaix-Tourcoing jouera 
À contre le R.C. Roubaix, Metz rencon- 
$ trera Audun-le-Tiche, Saint-Etienne, 
$ Vichy, et Reims, Moyenne-Gr 2 
Les clubs de seconde division seront 
opposés : Besançon à Lunéville; 
à Nœux-les-Mines; Valenciennes 
nain; Troyes à Auxerre; Nantes 
Servon; Nice à Menton: 
į Soint-Servon et Antil 
À Nimois. 


Saint- 
Avignon à 
s aux Cheminots 


CANNES handicapé 


Optimisme à TARBES où les GÉNÉRAUX devront FER 
LOURDES envisage un match serré avec le RACING PARIS-MILAN 


à l'américaine 


(De notre correspondant partic. Gilbert DUPONT) 


— Grand branle. 


TARBES. 


Du nouveau en trois 
« Pierrot + Sentilles, fiis 
avec Jaurėguy, sont p 


Le blond Lamon, essayé jusq 
arrière, se tiendra à une aile et, à 
vera l'athlétique et 


s de combat 
dimanche en Bigorre pour le deuxième tour 
les Pyré- 

e'est 

h 


timisme, à Tarbes, 


uissant Duret qui, 
irement le hand-ball et le basket, a déjà démontré con- 
tre l'Aviron que le titre de champion 


400 mètres peut être parfaitement comp: 


de marqueur d'essi 


. c'est Maurice Bellan, 
qui tentera de 


et 
ex -Oloronais, 


Forgerons boucalais 
contre forgerons fumelois 


FUMEL. — Pour le deuxième acte 
du championnat de France les forge 
rons du bord de l'Adour viendront 
rendre visite aux forgerons du bord 
du Lot 

L'équipe boucalaise qui pratique un 
rugby à la Bayonnaise et qui excelle 
surtout dans l'art de la contre-atta 
que, se déplace à Fumel avec la fer- 
me intention d'arracher une nouvelle 
victoire au Fumélois qui eux voudront 
se racheter de leur échec de Par 
et où aueune défaillance ne leur sera 
plus tolérée s'ils veulent obtenir leur 
qualification. Voici la composition de 
l'équipe Fumel-Libao 

Cambou : Grassiou, Vergnol, Tous 
saint, Vallate : Aubert (0). Solleo (m 


que 1 


nant avis déf: 
ce brillant arrière avait 


le volontaire Nunez et 
e international 
e de centres, 


'iei à l'ouverture et comme 
tre aile, on retrou- 
délaissant provi- 


rère du 


X jagner ses galons de vedette 
au détriment de Saves, précédent titulaire, 
s'imposers à Ia mêlée comme le Bergougnan 

nt noms : 
vère, Chanau, 


Peyral 


Paratge, 


Her 


Pyrénées du 
ble avec celui 


que 


teur 


e Stade 


qui joua 


de, une manx. 


ha- 
nandez, 


bes, 


Lourdes, 


Lourd: 


des restera 


al. 
que l'an. 


let, gardera 


verture, 


suecès sur Angoulême en champi 


Chamfrau. 
drera les deux frères Prat, 

izne, le consciencieux Bury 
ordelais Lucien Prai 
soutiendra les efforts de Saint-Pastous et Thil, 
de Carassus, un de 
Ouest, 


Falque et Lafitte, sélectionné de l'équipe du Reste qui a 
fait bonne impression à Limoges. 


part confiant devant le Racing 

tade Lucien Pourxet, 

lui de Tarbes, 

éauipiers du Racing 
Ls 


un match plus serré peut-ètre 
opposera les hommes de Ricarte aux 


fidèle à la formule q 


a abouti à se 
mnat et Tarbes 


cien champion bigourdan des 100 mètres, 
les buts, Palaviceini et Claverie seront 


les centres appelés à lancer le grand marqueur d'essais, 
le jeune droguiste Faget et Hourcade, ex-Palois. 


l'incisif Joseph Cano recevra 
L'avisé eapi 
Jeannot et 


les trans- 
ne Chaubet enea 
Maurice en troi 
et Vex-treiziste ama- 
formeront la seconde ligne qui 

piliers, et 
talonneurs les plus experts du Sud- 


A Bagnères et à Lannemezan 


Bagnères 


On prévoit des records d'affluence sur les 
Bagnéres et Lannemezan, 
plus que jamais le sport roi en Bigorre 


see 
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Luxemb 
ourg-Bi 
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Wy 


zey. 


luxembourgeoise 


le 23 mars 
à Luxembourg 


MBOURG. — 
de 

e fixer les 
internati, 


rance B, 


Luxembourg- Lorra; 
de France 


oure 
elgique B. 


dates 


Footb: 
de 


Luxem- À 


Suisse B-Luxembourg ; 


tournée en Norvège. 
de plus quelques matches 
l'équipe B. 


pour 


! 
i 
est 
- à.| 
ji 

i 


avee la 
Lacrampe 

es viennent encore d'aller pressentir vainement à do 
cile, Lannemez, 


Sur leur terrain où l'Adour laisse déjà couler ses eaux 
riazées, 
ser de l'équipe basque de 
Pius difficile sera la tâche de 
lera les rudes mineurs de Carmaux dont le pack d'avants 
est extrêmement puissant 
Cependant, 
Hirigoyen. 


dont la forme est excellente doit dispo- 
nt-Sever. 
nemezan qui aceueil- 


rentrée de 
Dubarry 


ses vedettes 
que les «si 


éclopées 
ènes » trei. 


rait devoir 


gérer les boulets de Car- 


stades de Tar. 
car le rugby est 


Le Stade Toulousain 
compte 
sur ses trois-quarts 


TOULOUSE. — L'absence de V 
dans la ligne d'avants toulousai: 
permettra pas à l'équipe de se présen- 


ter čans sa forn 


— Mais. no i 
taine du Stade z 
comptons sur nos pi 


battre les Castrais 
I est indiscutable en effet que si 
les valeurs seront à peu près égale: 
avants dans les deux camps, ca 
troisième ligne castraise, composée de 


Matheu, Goll et Henry. vaut à pe 
prés celle du Stade Toulousain, le 
trois-quarts stadistes sont supérieur 


Lassègue et Dutrain 
ve. dimanche 
naient la grande for 
peut tenir sa place à ] 
Toulousain partira favori. — J. B. 


— Le XV du 
3 mars prochain, 
de Newbridge. 


LO.U. rece 
l'équipe anglaise 


| VINGT ÉQUIPES 
disputeront 


MILAN (par téléphone, de notre cor- 
respondant particulier). — La « Gaz- 
zeita elle Sport » donne au bui 


des sur la ris- 
Milan 

Dix équipes francaises et dix italie 
nes seront invitées à y participer, Ces 
équipes devront comprendre mm cou- 
reur de fond et un routier sprinter. 


La formule sera exactement la meme 


BLANC, 
onnat de eyel 


d'Auvergne 
MONTLUCON. — Le championnat 


precisions course 


favori du 


A Brive, on saura dimanche 


ce que le rugby orthodo 


Après le match de 
Limoges, où furent 
confrontées les valeurs 
principales dù rugby 
fédéral, on verra, di- 
manche, à Brive, sur le 
terrain ‘de CAB, une 
épreuve de même nature 
qui permettra de sélee- 
tionner l'équipe des juni 
appelée à rencontrer 
le « quinze » Juniors 
Galtes. 

Rappelons, 
son dernière, 
baitus le 29 


de France 
décembre, 
du Pays de 


à ce propos, que, la sal- 
nos jeunes représentants. 
décembre, à Cardiff, par 


Magne, Delool (cap.). Baronie, Cuz- 
Belotti, Fau, Blanc, Balse 


zini, 


Poncet fera ses débuts 
avec Nice contre Angers 


NICE. — L'équipe niçoise qui va 
atfronter Angers qui. lui-même, béné- 
ficlera de la rentré d'Aston. jouera 


certainement avec son nouveau gar- 
dien de buts, Poncet, dont la quali- 
fication a été tardive 

Les Aiglons sont dans 
ascendante. — J. D. 


une forme 


L'attaque colmarienne 


voudrait enfin s'imposer 


COLMAR L'inefficacité des 
avants colmariens, qui s'est particu- 
lièrement manifestée au\cours des 
dernières sorties, et notamment di 
manche passé à Douai, cause bien 
des soucis aux dirigeants et à Ven- 
trainewr. La rentrée de Gévaudan 
tant attendue et enfin réalisée, résou- 
dra peut-être, le problème. En tout 
cas, la ligne d'atteque entièrement 
remaniée, qui opérera dimanche pro- 
chi contre Avignon, a belle allure, 
et promet de décharger les lignes ar- 
riéres, affaiblies par les indisponibi- 
lités persistantes de Hoffmann, Lin- 
kenheid et Deckert. 

Voici quelle sera donc finalement la 
composition de l'équipe lecale : Woz- 
niak, Demuth, Frey ; Lauer, Wawi 
niak. Sépaux : Marjewsky Zopp, Gé- 
vaudan, Boudjemaa, Emmenegger. 

HAENGGI. 


Contre Rennes, le Racing 
présentera l'équipe qui 
a battu Arsenal 


A l'issue de l'entrainement des ra- 
cingmen, à la Croix-Catelan. M. Ga- 
ley, directeur sportif du RC.P., a dé- 
didé d'opposer à Rennes, samedi, au 
re des Princes, la formation sui- 


vante 
Vansintjean ; Thuane, Pillette 

Mathé, Lamy. Robert ; Vaast, Niko. 

litch, Bongiorni, Gabet, Moreel. 


Guérin et Tournon 


à Montluçon 

MONTLUÇON. Les internatio- 
naux Guérin et Tournon, de la Salle 
Leblond. participeront, le 6 décem- | 
bre, à un grand gala d'escrime que la 
Salie Lafoucrière organisera dans les | 
salons du Lion d'Or. 

Reprenant ainsi une -vieille tradi- 
tion interrompue par la guerre,” les 
dirigeants de la vieille salle d'escri- | 
me montluçonnaise illustrée jadis par 
Péronnin et Cornereau, réuniront à 
cette occasion les meilleurs épéiste 
d'Auvergne et du Bourbonnais, parmi | 
lesquels figurent, au premier plan 
les Monilujoonais Jacques Dupuy, 
Paul Juredieu, René Vincent et le 
docteur Fouché. 


@ La réunion du 24 novembre, au 
Vélodrome d'Hiver Stéphanois, ‘sera 
placée sous le signe du demi-fond der- 
rière grosses motos, Frosio, Lemoine et 
le Belge Van der Vort se rencontre- 
ront sur 100 km. ; avec deux autres 
coureurs qui pourraient être les Suis | 
ses Heimann et |Diggelmann. 


SINIBALDE SE MARIE... 
en présence de Marcel Thil 


(De notre env. sp., G. de FERRIER) 


Pierre Sinibaldi signe le « 


Bin, 


ailier droite du Stade 


a 
H 
| 


directeur, 


À © su tire 


Le Centre de Reims groupe octuelle. 
4 ment 150 stagioires dont une vingtoi- 


ne de 


À Ligue Porisienne d'Athlétisme. Le foot- 

l'été prochain, de 

$ renouveler l'expérience de cette année 
$ qui fut une complète réussite 

Si le cadre du porc Pommery se prê- 

la pratique des 

sports et de l'éducation physique, une 


$ bail 


te odmi 


ati 


REIMS 


mieux équipé que Paris 


(De n. env. sp., G. de FERRIER) 

REIMS, — Le directeur de il'Educo- 
{tion physique et des Sports a invité 
Ÿ hier après-midi 
fà visiter 


la presse 


r le maximum. 


crossmen désignés 


intention, 


roblement à 


les installations du Centre 
À d'éducation physique de Reims dont le 

M. Erord, arbitre officiel de 
À la Fédération française de bosket-ball 


parisienne 


par le 


question reste à résoudre pour le direc- | 
teur des Sports : celle des cadres et | 
À des crédits qui s'avèrent toujours in- | 


À suffisent: 


beee.. 


AGEN se méfie 


ans et Bègles- 
ncontres qui 
dorer u: 


AGEN. — Agen-Ro 
Marmande, voilà deux 
devraient normalement 
victoire et_une giéfaite 
du Lot-et-Garo: 


On ne pense pas que Romans. 
puisse battre Ag 


les 


chez lui 


mande devienne 


frères Soro, 


pas davantage 


que Mar- 


vedette de la jour- 


née en battant les Béglais chez eux 
Partie néanmoins sérieuse à Agen 


où, si 
quet, 


Ton note 


la rentrée de Bas- 
on ne se dissimule pas les dif- 


ficultés de la rencontre, Romans étant 
une des équipes qui pointent à l'ho- 


rizon dans 
Les Agenais ont préparé à 


nement. 
Laurent 


l'avenir 


sous la conduit 
très sérieusemen: 


rugbystique 


l'entrai- 
de Marce 
cette ren- 


Nottingham. En effet, les organisa- | 
teurs britanniques ont décidé d'offrir | 
à notre champion de France une re 
vanche devant Tom Smith 


| 

| 
@ Grâce d'Etat: le boxeur italien 
Bondavali, bien que suspendu pour | 
deux mois par la Fédération ita- 
lienne, pourra rencontrer, à titre| 
gacoptiomnel, le Suisse Etier, le 22, 


Genève. 
NEIGE ET GLACE 


Un « France-Tchécoslova- 
quie » de basket à Paris ! 
$ 


PRAGUE. — La Fédération tchécos- 


Pas de surprise dans la pre-| 
re journée des Championnats in. 


Suisse sur couris 
Genève, levr 
walk over! 


ternationaur de 
couverts. Battent. à 
adversaires, Dessair ipar 
Raisin, Cuccelli, Warin. Pelliz 
Huonder, Marcel de Bellu. de S 


1 Bernard et Grange ont 
a foni, Marcel Berna: 
simple pire 


FALCINELLI qui Sare, V'odverinire 
de Théo MEDINA novembre 
sa Palais des Sport, 


PANKOWIAK, adversaire de 
Kid TUNERO 


La réouverture de la salle Pleyel 
fera, nous l'avons di 


! 

! 

che 24 novembre 

servira de rentrée à Kid Tunero 
qui aura Pankowiak comme adver- 
saire. 


Wanès ne boxera pas 
Peiro mais Lahoussine 


Hier après-midi, l'Espagnol Francis- 
co Peiro est venu chez Lepesant, ac- 
compagné de son compatriote Ferrat, 
ancien manager de boxe retiré depuis 
longtemps des rings. 

Nous avons ainsi appris que Fran- 
cisco Peiro venait de quitter son ma- 
nager Brugnon, que son contrat libé- 
rait depuis deux jours. 

— Francisco n'est guère content, 
nous dit Ferrat, et il m'a demandé 
de m'occuper de ses intérêts. 

— Mais votre combat de dimanche ? 
4emandons-nous à Peiro 
Je ne boxerai pas, car ce combat 
a'a pas d'intérêt pour moi. Du reste. 
Brugnon ne m'a averti que mardi et 
aujourd'hui je ne suis pas prêt. 

C'est ainsi. que l'adversaire de W; 

le Nord-Africain Lahoussine, 


eaa 


WILDE 


culté devant VAN DEUREN” et, 


(à droite) parait 


OXING... gazette 


en diffi 


ce- 


pendant, c'est ce dernier qui sera 
battu par abandon. 


Mile Kuta Borowczy} 


TLeLge € Hace 


+ Cette année, Asbjoern Rund 
n'entrainera pas l'équipe suisse, Il se 
les Jeux olympiques 


Les Boucalais 


10 points à 6, prirent, le 20 avril, au 
Pare Princes, une belle revanche 
en triomphant de leurs adversaires par 
13 points à 3. 

eux Joueurs seulement 
Vaslin et l'ailier Porthault 
rérent à Cardiff et à Pari 
veront à Brive. Les autre 
par une limite d'âge fixée à moins 
de 20 ans, sont maintenant seniors 
C'est done une quarantaine d'élé 
ments nouveaux que MM, Lerou, Ver- 
ger, Semmartin, Galau, Bedouret, sé 
lectionneurs officiels, auront à ex 
ner dimanche en une épreuve dont on 
ne saurait trop souligner l'intérêt, Il 
s'agit bien, en effet, de savoir si le 
rugby français vaut en profondeur au- 
performances 
la saison dernière par la 
quipe tricolore l'ont fait bril- 
rface. 
Les équipes sont annoncées comme 


l'avant 
qui oné 
atteints 


FRANCE (maillots blanes), — Ar- 
rière: Monnereau (Rieumes); trois- 
quarts: Porthault (R.C.F.), Espanol 
(Brain), Robert (St, Toulousain), Guli 
(U Perpignan) ; demis : (o) Ma 
rie (Št, Toulousain), (m) Cantel 
(Rions-les-Landes) ; avants: Vaglin 
(Tarbes), onda (Si-Jean-de-Lur 


pense 


LYON XIII 


LYON. — Le F. C 
Lyon Xill, vainqueur ce “PA 
Carcassonne, a créé une 


grosse surprise en 
phant des Can 
ne voilà-t-il pas q 
paraiteà l'horizon un 
chant client, le plus 
chant de la Li 
Roanne 
On parle beaucoup de ce 
nal, entre Rhône et Saône 
se fait pa 


derb: 
Ce 


Aux 


hommes de classe 
Git Brousse. Jo 
à oppos 


gis Comes. Gibert 
respo, Ln XIII ñe pourra opposi 
que tes Majat, Cretin, Delmotte T 
Des à me pni era a 
lité première est le 

Lyon XIII vient d'acquérir le 
sième ligne Loste (sans H), du Si 
doceste Tarbais. Mais même si celu 
el fait sa rentrée, 
encore ses réelles possibilités. 

BARNOUD, DOOPING MORAL 

Les Lyonnais bénéficieront. et ce 
sera leur principal atout. de lav 
tage du terrai ais 
voir jusqu'à 
avantage. 

Par ailleurs 
dres des nouvelles de René 
l'entraineur et animateur 
lyonnais 

Barnoud est incertain pour diman- 
che car il garde encore la chambre 


espèrent bien 


quel point jouera ce 
nous venons de prer 
Barnour 
du tean 


être des “ 32 grands ” 


BAYONNE —/Dans le groupe II du 
tableau A du Championnat de France 
de rugby, le Boucau Stade et le Saint- 
an-de-Luz portent tous les espoirs 
du Pays basque. D même poule 


n match nul a sañctionné leurs dé- 
bats derrière le Pavillon Bleu. Ainsi 
l'un et l'autre conservent les plus be! 


les chances d'être parmi les trois pre- 
miers de leur série qui disputeront 
au dernier du groupe 1 l'honneur de 
compter parmi les 32 « Grands » de 


France. 
Dimanche, le Boucau sera du 
« voyage ». Expédition  périlleuse, 
puisqu'il va provoquer à Fumel une 


de ROMANS 


contre se souvient, en Agenais. 
des échecs du passé: Bourg et Cognac 
entre autres. 

— Nous pensons, certes, à la vic- 
toire, nous ont dit l'entraineur Mar. 
cela Laurent et l'animateur Farré. 
mais sans manifester un optimisme 
exagéré. Ce qui est très sage. 


Agen jouera complet, plus complet 
que contre Bègles, puisque Basquet 
sera présent, Il fallait choisir entre 
deux troisièmes lignes, Ferria ou 
Gomes. On parait s'être décidé pour 
Gomes. auquel nous ne conseillerons 
jamais trop de veilleur sur sa posi- 
tion hors jeu. 


Ma 
nière carte. 
Vigneau, Proust, 


mande jouera à Bègles sa de: 
Battu, le « quinze » de 


Loustalot. sera le 


dernier de sa poule et devra subir 
tous les aléas de cette position. C'est 
dire avec quelle volonté, renforcée 


d'ailleurs par leur compartement de- 
vant Romans, il envisage la rencontre 
Et c'est tout dire 


BASQUET ne jouera pas 
contre Romans 

AGEN. Au lendemain de l'en- 
trainement, la cheville de l'internatio- 
nal Basquet était enflée par l'effort. 

11 ne jouera pas contre Romans. La 
troisième ligne agenaise sera compo- 
sée de Ferria, Sentex, Gomis. — Jean 
RAYSHAC. 


Finet sera présent 


à Grenoble 


GRENOBLE Les dirigeants du 
F.C. Grenoble envisagent le déplace- 
ment à Cognac avec une certaine 
appréhension, du fait que l'équipe ne 
pourra se présenter au complet. 

Néanmoins, Berthier, l'entraineur de 
l'équipe, que nous avons pu joindre, 
nous a déclaré 

— Je fais confiance aux jeunes, et 

| ceux-ci peuvent nous causer une 
| agréable surprise et revenir en vain- 
queurs de Cognac. D'autant plus que 
Finet sera lå, et sa présence sera 
prépondérante pour ce match qui est 
pour nous capital. — P. RIGOULAY. 


# Roubaix a décidé d'annuler to: 
ses matches amicaux conclus, sauf 
| ceux que son équipe doit disputer en 


Ecosse le 21 novembre et à Lausanne 
de 25 décembre. 


équipe qui, il n'y a pas si longtemp 
t considérée comme 
es du rugby odo: 


_ Boucau 


se déplace sans c 

exagérée, mais aussi sans cr 
e. La forme de son « 

accuse une courbe ascenda: 


peut prévoir un ré 
L'équipe sera formée 
Elle sera très jeun 
taire ; elle peut causer une surprise. 


Saint-Jean-de-Luz favori 

Saint-Jean-de-Luz, qui reçoit 1 
P.T.T. de Paris, sera notre 
L'équipe n'a pas tout à fa 
les promesses du début de saison et 
les dirigeants sont encore à la recher- 
che de la formule idéale. Errecarte est 


incertain. En son absence, la forma. 
tion serait la suivante : Lacaze; Lel- 
cenga. Capendeguy. Dubarbier. C 
zeaux : Josié (0). Tastet (m.) ; Pi 


teau, Heuty, Rodrigo, Guiliamo. G 
lamin, Gelos, Bainçonneau, Etcheverry 
Badiola. s 

Le capitaine Capendeguy jouera au 
centre et laissera sa place à la mêlée 
à Tastet. Gelos. blessé contre Boucau. 
espère pouvoir joue: 


Ce qu'il manque | 


à Montauban 


MONTAUBAN. 


La défaite que | 
Vienne a infligé 


Montauban, sur 


le terrain mascotte de Sapiac, a plongé 
les nombreux supporters des « vert et 
noir » dans un état d'esprit fiévreux 
et amer 

Les commentaires ne sont guère ten- 
dres pour l'équipe et les critiques 
restent acerbes. Chacun, avec une 
âme de stratège, remanie l'équipe à 


son gré et opère sur son petit papier 
des limogeages ou des mutations éner- 
giques, comme si l'on devait trouver 
dans le bouleversement de l'équipe la | 
solution du problème 

Le mal dont souffre actuellement 
l'U.S. Montalbanaise ne doit pas être 
recherché dans la composition de 


l'équipe. A notre avis, il est ailleurs. | 
D'une part, un moral collectif élevé. | 
l'esprit d'équipe, font défaut. „C'est 


une arme invisible qui se forgé. Ne 


l'a-t-on pas trop négligée à Montau- 


"D'autre part. il faut arriver à obte- 
nir au sein de l'équipe un comman- 


dement avisé qui aura l'oreille des| 
partenaires. 
Sous ces deux conditions, Montau- 


ban peut redresser la barre 
Faut-il, pour cela, modifier l'équipe? 
Assurément non. La valeur intrinsè- 
que de chaque joueur est élevée. Il 
n'y a pas de « irou ». Il suffit seule- 
ment de faire confiance aux titulaires 
actuels, à une exception près, et de 
les animer d'un esprit d'équipe basé 
sur la camaraderie et le dévouement 
total au « quinze » 
Managés de la sorte, 
Montaubarr ne peuvent 
un redressement sensationnel C'est ce 
qu'ils auront à cœur de démontrer 
demain devant Aurillac. — R. Dalby 


Paris-presse 


les gars de 
que réaliser 


+ 


‘Ah! si BARNOUD était là. 


sez nombreuses avances de 
| irrégulière. Bonne allure des Internationales et piu 


vaut en 
profondeur 


Savin (Cognac), Sauterens 
Romeno (Decazeville) 
Nantais etit (Brive 
Tarbes 

RESTE 


Toulouse) 
neau (SC 
Brejasson 


(maillots verts). — Ar 

trois-quarts 
Galy (Perpignan) 
Ċarmouze (St-Jean: 
(0) Reiexan (Còt 
Combescot (Pér 

Gris ‘Mäcon), Fa 
Martinelli (Hendaye) 
e Boucau), Carrondi (Le 
Thévenard (Macon), Beldg- 
(Òrthez), Resch (V.G.A, Saint- 


rière : Danjou (Nevers) 
Malabre € 
Susbielle 


Boueau), 
beder 
Maur) 
Remplaçants 

Dascharry (Dax), 
Rabier (Limoges), 
Labourdette 
d'Argent) 


Mazonnier 
Rougier (Bergerac) 
Dejean (Béziers), 
(Lourdes), Morvan (Côte 
Robert (Roussillon), Maru 
A.S.P.0.), Nias (A.S.C.N.), Madelenon 
Falie), Dufaubourg (Montauban 

Arbiire: M, Lassalle (Pr 


Ch. GONDOUIX 


(Tulle) 


LE 


‘ Attendons-nous 


ans Armagnac- 


celle 


employée 


que 


mericaine 
octobre. 


le 12 


dans le 
huit jou 


ligner 
disputé 


Lombardie, 
tard 
BERTOCCHI VAINQU 


Bini et Ardizroni, mais il était eneo: 
z frais pour battre au sprint le mi 


pide Bini. Ont abandonné : Bresel, 
neratti, Gwizzardi, Martini 
D'auire part, Fausto C 

sera dimanche à 

puter omnium. ! 

Font Vappiaudir le 

le ler decembre au Vér 


Les cadets auvergnats 
à égalité avec leurs ainés 


MONTLUÇON. — Les dirigeants de 
a ligue cycliste d'Auvergne que pré- 
side M. Trimouille, de Montluco: 
vienn de prendre une heureuse 


initiative en créant une épreuve ré- 
servée aux jeunes routiers de moins 
de 20 ans. 

Cette épreuve, dotée d'un challeng 
destiné au club qui obtiendra le ma 
mum de points — classement pa 
ois hommes — comprendra douze 
courses organisées à ri de deux 
par mois, par les principaux clubs de 
a ligue, c'est-à-dire : E.D.S. Mont- 

con, V.S. Montluconnais, U.C. Mou- 
noise, V. C. Vichy. A. C. Clermont 
UC. Clermont, UC. Montfer: 
CO. Chamelières, U.C. Le Puy, VC 
Brassac, V. C. Champagnac, U. C 

Ainsi les cadets e 
souvent était rapidemer 
à suite d'une série d'é 
tact de leurs ainés à 
urront-ils s'ague: 
es égales sous le 
rationnelle ému! 


t juniors, qui 
decouragės à 
hees au eon 
leurs 


sign 


Vaincre Perpignan 
tâche difficle 
pour le LOU 


LYON., — Le XV 

LO.U. s'est défendu hono- 
rablement à Tarbes. N a 

z certes, perdu, mais cette 
défaite a permis aux diri- 


SR vents olympiens de cons- 

Ù fater la force de son p 
Demain à Perpignan, o 

Braxés, ce sont > 

s Qui pourront foire ponche 
Vaincre à Pe n n'est pas chose 
ée. Néanmo LOU a besot 

dw pays catalan 

nae, cere. rompiesd par. Mowiiar 
Prosper BELOUIN, 


à un match serré 


à LYON”, estime SAMATAN 


ROANNE. — « Lyon jé de se 


à l'issue de l'entrainement, 
nais, qui poursuivait 


Bob Samaton, 


- Attendons-nous donc demain à un motch serré 
mais ce que nous avons pu 
de 
l'avait préparée à tromper cette défense por quelques bottes secretes 
vice-président du Raci 
d'équipe” impos 
de Roonne ferceront finalement lo victoire. 
ON A LE 
y en a eu quela 
contjonce por les joueurs roannais dont les réflexions se 
pension commune, 


Ce que ne nous disait pos Samatan, 
remarquer, en suivant l'entrainement 


Ét, tout comme nous, 
que le seas complet du j 
et le brio des lignes orriè 


M. Berthier, 


Ce derby Roanne-Lyon, 
même assurance et lo mème 
croisent à la table de 
match de dimanche 


entraineur du treize roon 


manitester contre Carcassonne 
comme la meilleure équipe en défense de lo Ligue » 


nous confiait, 


son équipe, c'est qu'il 


por Samaton, que la puissonce des ovonts 


MORAL... » 


uns de mémorables abordés avec la 


lorsque nous cbordons la question du 


— Les Lyonnais n'ont certainement pos digéré la pile de l'an demier 


— Ils ont eu peur d 
Carcassonne ! 

— Pour ça 
bien portie ! 


nous prévenir 4 


chocun et de choque côté 


On a le morol et on veut gorder la 
Un homme monguait ou repos : Duftort, 
ovant de s'installer à Roanne avec sa fomille, imitant en cela 
de certains supporters locaux, 


grâce à la sportivité 


Pouy et Joly sur le terrain, tout à l'heure, 


chances pour que Duffort revienne jouer pour Lyon. 


Y a dix jours, por leur coup d'éclot contre 


va en fiche un cos 


notre équipe est trop 


du championnat” ! 
reparti à Soustons régler certaines affaires 
is. Les logements, 
ont pu ètre trouvés, mois comme 
tiraient encore la jombe, il y a de grandes 
C'est Figeac qui jouera talonneur. 
Cloude VIVEREUX 


Dans l'ensemble, 


BOURSE DE PARIS (cloture) -15 novemb. 


Des pri en cette fin de semaine, les titres q 
mt le plus largeme ficie de la favur du public. Toutes les demandes 
n'ayant pu, toutefois, être, hier, entièrement satisfaites, on note encore d'as 


la tendance est done bien 
particulièrement des Pétrolen 


Hanque Paris Lays-h | 


Buenos-AÎrea : 


rs 


Gaz Fra 


Fives-Lille :: 
Poutgibaud 


Bétbu 

Charb. 
Aniché 

Caurrièrés 
Lens 


du Tookia 


Raft, Say 
Saint-Rapbasi 
Ciments Lafarge 
Ciments Indochine s.s > 


hone Indoebin 


E événs 


Association 
Min, Congo Fra 
Motka-et Hadid 
Nickel. 


e Générale € 
lgon-Madaganear 
[Marsoitie-Madagnes 


Banque Ottomane | 
C. P. Pranco-Crnadieà 


Norvégieone d 
Fat Antique 
romesses de porta 
2: N, C. L na 
Comptoir d'Berompte .. 
Créiie Lyonnais... :: 
Société Éénéraie 


av 
Bruay 
Hotebkiss ::::: 
Hutchinson 
Michelin» 
nige 


Î 
| 


